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PREFACE 

Au commencement de Tannée i88j, cédant au désir qui nous 
avait été exprimé par quelques personnes, nous avions rédigé à 
la hâte, en Tunisie, un mémoire 'intitulé : Notes sur quelques 
ruines romaines de la subdivision du Kef, qui avait été imprimé 
plus à la hâte encore, et sans qu'il nous fût même possible d'en 
corriger les épreuves. 

Comme nous n'apportions aucune prétention dans la "publica- 
tion de ce mémoire, les personnes auxquelles il avait été adressé 
nous avaient certainement pardonné les erreurs de toute sorte 
qu'elles y avaient rencontrées, et nous n'y serions pas revenu 
aujourd'hui si, par suite dcr> circonstances dans lesquelles nous 
nous sommes trouvé placé, nous n'avions eu â';- présenter aux 
mêmes personnes quelques inscriptions recueillies pendant 
une nouvelle exploration de la région du Kef, que nous avions 
une première fois visitée. A ces nouveaux textes, nous avons dés 
lors joint les premiers ; ils formeront l'objet d'une série de 
fascicules, et nous espérons qu'ils seront accueillis avec une 
bienveillance qui sera pour nous la meilleure des récompenses 
pour les recherches auxquelles nous nous sommes livré. 

Béziers, le i j Octobre 1884 

E. ESPÉRANDIEU 

Lieutenant an 17™« Régiment d'Infanterie. 
Officier d'Académie 
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PLAN DES RUINES DE LORBEUSS 
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RUINES DE LORBEUSS 



Prèsdn Djobel Sniiilen, à 15 lulomfHrcs environ (lu Kef, so rencontrent les 
rmncfMXo VvLUcienuo coloifia Aeli'a Affr/Hila Laves, ({we les Arabes désignent 
aujonrd*hni sons le nom iVhcnchir Ijyrbcuss, 

I/itlentiflcation do ces rnincs, avoc colles de la cité dont Jnstinien fit relever 
Icsniui'S aliattus, est «Hablio d'nno façm certaine» par les deux inscriptions 
suivantes : 

DIVO 

ANTON INO 

CAESARI 

(X)LONIA 

AKLIA 

AVG- LARES 



CAKS 
/ARES 

La première do ces inscriptions a rt<î dt^ji\ copiée par plnsieui's voyageurs, 
entr'autres par Sir Grenvillo Tcinple,\VilmannsetM. Guérin;qnantâla seconde, 
nous Tavons découverte en visitant lo mur d'enceinte do la ville. La pierre sur 
laquelle elle se lit a été taillée; les rpiel'pios lettres que nous citons restent 
seules, mais elles suffisent, croyons nous, pour permettre do reconstituer le 
nom de la colonie. 

Lorbeuss possédait autrefois uno oncointo fortifiée et devait avoir une cer- 
taine importance, puisque Sallusto nous apprend que les trésors et les vivres 
de l'armée do Marins y furent déposés. Cette importance de la ville résultait 
du reste de sa position stratégique qui lui permettait de commander à deux 
vallées, et c'est sans doute une considération de cotte nature qui engagea plus 
lard Justinien ^ faire relever sos murailles, avec uno précipitation dont témoi- 
gnent encore les matériaux les plus divers qui entrent dans les constructions 
parvenues jusquW nous. 

liCS fortifications do Fiarôs a(Toctaio?it la forme d'un trapèze isocèle. Lo flan- 
quement dos murs était obtenu pai* cjuatro tours circulaires placées aux angles 
et un certain nombre de tours carrées réparties sur les faces. 



Digitized by 



Google 



— — 

Les ruines soutonvahies aujourd'hui par dos cactus qui y forment des fourrés 
impénétrables. Nous les avons explorées à différentes reprises, d'abord seul, 
ensuite avec M. Letaillo, qui avait élé cliargé d'une mission scientitique en 
Tunisie, et nous avons été assez heureux pour y copier un certain nombre 
d'inscriptions inédites, en mùmo temps (lu'il nous était permis de revoir celles 
que d'autres archéologues y avaient rencontrées avant nous. 

— 3 - 
Déjà connue \(\) 

Iinp. Cacs 

DIVI NERVAE NKP06' 

DlVl TRAIANI Vcirt' /II- 

TRAIANVS HADRIANVS 

AVG- PONT- MAX. TRIB 

POT- VII cos m 

VIA M A KARTIIAGINE 

THEVESTE??i stravU 

per IcQ' ni Auq' 

P' Meiilio Secundo 

leg- aiiG' pr' iiv 

CXX 

[Imperator Caesar] divi Nervac uepols], divi Trainui P[arlhici filiusi]Traia- 
nus Hadrianus Aug{ustus)^pont(ifex) max(imiis)^ Irib(unicia) pot(estate) VII, 
co(n)s(ul) III^ viam a Karihagine Thevesic[in stravil per lcg(ionein ) ieriiam 
Aug(uslam), P, Mctilio Secundo leg(ato) Aug{usli) pr(o) pi\aetoré)y milUapas- 
suum] CXX. 
Ce milliaire, élevé sous l'empereur Adrien, est daté de l'année 123. 

Déjà connu# : ( 1). 

IMP- CAES 
M- AVRELIVS 
ANTONINVS PIVS 
FELIX AVGVSTVS 
PARTHIC- MAX- BRIT- 
MAX- GERM- MAX- 
TRIBVNIC POTEST 
XVIIII COS- III 1 
PATER PATRIAE 
RESTITVIT 
CXVI 

( l ) Cf. Guérin, Voyage en Tunisie, t H — C. I. L. vol. 8 N<» 1779 



i 
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— 4 — 

Imp{erator) Caes(ar) M(afx:us) Aurclius Antonimts puis, felix Augusius.Par^ 
thic{us) max(imus). Brit(annxcus) ma.v(imns),Ga*m{anicus) maœ(ùnus), tribu- 
nic{îa)pclest(aiej XVIII 1, co{n)s{tiI) IIII, palet* paMae, resiitutt, Imillia pas- 
suum CXni) 

La Table do Peutingor donne 117 milles entre Carthage et Lares. 

Ce milliaire, qui se rapporte à Caracalla. est daté de Tannée 216. 



— 5 — 
Déjà connue: (2), 

IMP- CAES 
DIVI NERVAE NEPOS 
DIVI TRAIANl Par/- fil' 
TRAIANVS IIADRIANVS 
AVG- PONT- MAX- 
TRIB- POT- VII- PP- COS III 
viam- a Karthagine 
Thcvcsieni siravit 
pcr leg- iii Aug- 
P' Metilio Secundo 
leg- atig- pr- pr- 
cœ,., 

Imp(eralor) Cae(sar) divi Nervae nepos^ divi\ Traiani P\art(hici) fil(ius\ 
Traianus Hadrianus Aug(uslus)fPont(ifex) maœ{imus), trib(unicta) pot{estate) 
VII^p(ater)p(atriae)y co{n)s(ut) III, [viam a Karthagine Thcvestem, stravit) 
per leg(ionem) tertiam Attg{ustam)j P. Metilio SecwidOjleg{ato) Aug{ustt),pr{o) 
pr(aetore), millia passuum ] 

Cette iDScription ne diffère que par Tindication milliaire, de celle que nous 
citons plus haut sous le u? 3. 

(l)Cf. Quôrin out>. ci<<^. — C. L L. vol. 8 N* 1778. 
)2) &* —CL L. vol. 8 N« 10093. 
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— 6 — 
Caractères de O». 09 — indicat . mill. 0«. 105 

Imp. Caes, 
M, lui ' Philippiis 
pius felicc Aug, 



ET • AVG pli 
ILIPPH.Ç noMLlS 

SIM«5 ;;RIN 

CEPS fî(f^TVTIS 

ET MARCm Otkc 

ilia Sevo^a Coiii 

uXAîig,n. .SE 

NA 

. . ORVM VosW 
ERVNT 
CXVI 



lImp(erator) Caes{ar)M, Iul(ius) Phi lippus pius, fcliXy Aug{usius) ] 

et Aug(ustus) IP^hilipplus nob]ilissim[Hs p'irincej^ [iuve7i']lutis et Marc{ia OQ 

a[cilià] S[eî>erai co[niM]a? [Aug{usli) n^oshn) p\os']tierunt,\7mllia passuum'\ 

CXVI. 

La lecture des deriiièros ligiu-sost i\\)\) doùtoiiso pour pormctiro une rosiiiii- 
tion certaine do rinscription. 

M. Julius Philippus prit le titre d'empereur on 244 et fut tué à Vérone en 
249 par les soldats de Dèce ; comme son flls reçut en 247 le titre (TAugttste , la 
date du milliaire est ainsi approximativement fixée. 



Déjà connue : ( 1 ) 



ANO- AVG- 
PP- IMP- VI 

I PONT* son 

SCVS- COE 

Peut-être faut-il lire à la 4'"*' ligne le nom du proconsul P. Valérius Priscus 
connu par une inscription de Cafsa. 

(\) Cf. Guérin, ouv. cité.-^C. 1. L. vol. 8 N*» 1776. 
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— 8 — 
Long, du bloc 2«. 14 ; Largeur : — 0". 45 ; Hauteur des lettres : 0". 12 , (i) 

IMP- CAESARB DlVl TRAûim" Parihici 
fil. DIVl NERVAB NEPOTE TKaiano Hadinano 
Aug. pont, maœ 

Cette inscription est, comme on le voit, postérieure & Tannée 1 17, data de la 
mort de Trnjan, et se rapporte à son fils adoptif Adrien. 

Déjà connue: (2) 

IMP- CAES- S^Uimo ( ? ) Sevcro (?) 
AVG- P- P- PONTIFICI MAXIMO 

VITA PORTIC . . 

... ni VR 

, XX 

— 10 — 

Caractères très efTacôs : (3) 

E 

TORIA 

ORMA 

COS • 111 

CAES 

XXXII 

APSF 

SEPTIM . . . . P P 

XVI 



( 1 ) Cf. Guérin , otiv . ciM. — C. I. L. vol. 8 N<» 1778 
(2) — C. I. L. vol. 8 N» 1780 
(3) — C. l. L. voL 8 N» 1784 
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Fragmonts cncastiés dans runo dos tours du mar d*enceinto: (1) 

— Il — 
DOLIB 

— 12 — 
PEE 

— 13 — 
AETIT 

Sont do mémo forme et ont très-cortainemont fait partio d*une môme inscrip- 
tion. 

Près des précédents: (2) 

— 14 — 

DEVM. AVG 
MAGNÂE IDAE 

(Matri) Detim^ any(mlac) magnae Idac(ac). 

Dans le mur d*enceinte, & quelque distance de là: 

— 15 — 

(/idRAEMILIANVS 

ob honorem flamom • PKRPKTVI • ADiecUs 

AK • FLAMONI • rKrpctui 

KX- IISCXM-NF. . . . 

«^ISGO • P/'OCOS • YNlversus 

(1) Cf. Guorin, Oîiv. cile. — C. I. L. vol. 8 N» 1785 

(2) d« —CI. L. vol.SN» 1776 
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I/inscriptioii, encastrée trop profondément dans le mur, avait été d'abord 
incomplétc?nent copic^e par lions an mois do Janvier 1883; nons l'avons déga- 
gOo depuis avec M. Letaille, et la copie que nous en donnons aujourd'hui est 
certaine ( 1 ) 

— 16 — 

ANT 

TORIS 

GVRIS 

PIAVIXITAN 
NISLXXXIISE. 

Nons n'osons proposer la lecture suivante: ( {Antonvia . . . Vic)toris .... 
(n7i)guris {uxor) , pia vixil annis LXXX, H(ic) s(ita) e{st) . 



— 17 



Déjà connue : (2) 



Q. VALERIVS 
Q. Ti. KPAIMIIRA 
VANNLS LXX 
H S EST 

Q(Hin(Hs) Valerhis, Q(îcmU) l(iheriiis ), Ejmphira v(iœil)^ amiis scpiuaginia 
H(fc) s(Utis) esL 

Les inscriptions ci-après ont été copiées, par M. Lotaille et par nous, au mois 
de novembre 1883, époque à laquelle nous avons exploré en commun les ruines 
de Lorbeuss. 



(1 ) M. Héron do Vinefossc,danslo 10° fascicule du bulletin des Antiquitôsafri 
caines.quc nous avons rec^u depuis la rédaction deslijçnesprécédentes,pensequ'il 
«faudrait peut-être rapprocher le fragment de Larès d'une inscription de Capsa 
où se trouve le nom d'un proconsul appelé P. Valérius Pri(5CM5) .» 

(2)Cf. Guerin OMt?. ciT^. — C. I. L.voi. 8 N« 1791. 
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IMP- CAESAU 

M- AVRELIVS 

ANTONINVS- PIVS 

FELIX- AVGVSTVS 

PARTIC- MAX- BRIT 

MAX- GERM- MAX- 

TRIBVNIC- POTEST 

XVII II- COS- IlII 

PATER PATRIAE 

RESTITVIT 

CXIII 

(Imp(eralor)Caesar M, Aureîitis Àntoiiimts puis, felix^ Augustus, Partie- 
(us) max{iintis)^ Bril(anniats) max(imus)^ Gevm{anxcus) max(imus)^ THbuni- 
c(ia)pot€Sl(atc) X\U\\, co(n)s(nl) lIII, paicv pairiac^ rcsiUitit. [MiUia pas- 
suuni] CXIII,) 

Cette borne milliaire, soniblablo d celle que nous donnons plus luaut, se ra|)- 
porte également au rogne do Caracalla (annt^c 21G), otso roncontro prés des 
ruines d'un édifice que M. Guérin croit avoir été une basilique cbrétieune. 

— 19 — 

Imp. Caesari 

Vibio Treboni 

ano Oallopio 

felid aug et 

imp. CaesaRl 

C.VIBIO. AKINIO 

GALLO VELDV 

MIANO. VO 

LVSSIANO. PIO 

FELICI. AVG. 

CXIX 

[Imperatori CaesaH Gaio Vibio Treboniano Gallopio, felici Augusto et im- 
petatori Caesa'\ri Q{aio) Vibio Afinio Gàllo Véldumiano Volxissiano pio felici 
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Aug{tisto) IMilliapassuum] CXIX.) 

Ce milUaire, qui (lovait comme le précédent faire partie de la (grande route 
de Carthnge h Tobessa, est placé verticalement dans un cliamp situé a l kilom. 
environ des ruines de Lorbeuss dans la direction de la plaine du Serss. 

Il donnait les noms do Trcbouien Galle et do son fils Volussien qui fut asso- 
cié par lui à Tempire en 252, après la mort d*Hostilien, fils de Déco. Volussien 
et son père étant morts en 253 massacrés par leurs soldats,ladate de Télévation 
du niilliaire est ainsi fixée. 



— 20 — 

MEMORIAE 
M- CAECILI- FA 
VSTI. PllSSlMI 

rkli;qiosissimi 

PATRONI- OPrVMI 

SEV • PATRIS- 

P R I V A T V S 

LIB- FECIT 



( MemoHac M(arci) Caecili(i) Famti piissimi^reliaiosissimi^patroni opiumi 
seu palriSf Privatus lib(a*lus fccil, d(ono) d(edil). 

Ce texte funéraire est encastré h rcxtériour du mur d'enceinte de Justinien; 
les lettres sont fort belles et ti'és bien conservées. 



— 21 — 

DMS 

POSTVMI 

VS ELICO 

VIX A XXXV 

H S E 

(D(m) m{anibus) s(acrui)u) Posttnm'us Elico (?) viœ(ii) a{nnis) XXXV. H(ie 
s(iiiis) e(sty 
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— 22 — 

dU s 
...INIA FAB... 
..RIM ASSERVE 
VIXIT ANNIS.... 

II. S. K. 



- 23 — 

(IMs 

IS PIA MA 

A VIX ANI 

VH SE 



Ces trois inscriptions funéraires étaient encastrées dans un mur do construc- 
tion arabo qui se trouve i\ Tintùrieur dos ruines. 

Comme on vient do le voir, on rencontre à F^orhcuss six bornes ayant autre- 
fois fait partie de la grande voie qui conduisait de Cartilage à Tobcssa. Ces 
bornes portent les indications niilliaires suivantes: 113, .116, 110 et liiO; elles 
ont été évidemment déplacées, et commo elles ^o tiouvont presque toutes 
parmi les ruines de la basilique, on peut en conclure qu'elles ont été apportées 
là, soit par les chrétien.<î qui construisirent rédiftce, soit par les Arabes qui le 
transformèrent plus tard en mosquée. 

On rencontre à Lorbeuss beaucoup de constructions souterraines. Quelques 
unes sont encore cimentées et renferment des débris d'ossements; si des fouilles 
étaient pratiquées dans ces vastes ruines, si surtout elles étaient débarrassées 
des cactus qui les refîouYront,ron mettrait i\ jour certainement des inscriptions 
nouvelles et peut-être môme dos objets d'antiquités présentant un grand 
intérêt. 
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NOTE 

Les endroits où se rencontrent les diverses inscriptions sont indiqués, sur le 
plan do Fiorbeuss, par dos numéros correspondant, à ceux du texte. 
L'abréviation: C. S. indique los principales constructions souterraines. 
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EPIGRAPHIE 

DES ENVIRONS DU KEF (Tunisie) 



2°** d î™' FASCICULES 

MKDEINA & KSOUR ABD-BL-MELBK 

(o/llthiburos — U zappa) 



INSCRIPTIONS RECUEILLIES EN 1882-1883 



PAR 



*^. :^SPÊRANDIEU 

LIEUTENANT AU 1 76 RÉQIMBNT D'INFANTERIE 
Officier d'AcadAmia 



'* ^ y A ** 



NOVEMBRE l &&A 



Digitized by 



Google 



Digitized by 



Google 



MED El NA 

( d/ilthiburos ) 
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CROaurS DES àuiNES DEMEDEÏNA 
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RUINES DE MEDEINA 



],^H ruines (Jo Mrdcïiin (i) se ion cou Iront si;r le territoire dos Oulod Oaarten 
prc^s (lu Djebel Kifan-el-Aotid, et dépendent du caidsit de Ksonr. 

Kilos ont ùté visitées par plusieurs voyajcours, en particulier par MM. Guérin 
et Wiimanns; nous les avons explorées à notre tour au mois de décembre 1882 
et nous y avons relevé les inscriptions suivantes: 



Près des ruines d'un temple ; hauteur des lettres 0», 08 : ( 2 ) 

— 24 — 

dlVl 

al THIB u RITANVM 

En citant cette inscription, M. Guérin pense qn*ii faut identifier les ruines 
qui nous occupent avec celles du municipium Thibaritanum dont il est question 
dans la liste des évécliés d'Afrique. Cette opinion n*est pas partagée par M^ 
Wiimanns qui p!ace (i Medeîna Tancienno cité iVAUhiluros , et nous nousran* 



( l ) En arabe : petite ville . 

( 2 ) Guérin ouv, citd-^C. I . L. vol 8 . 
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geoas d'autant plus volontiors à cette dorniôre hjpoth^soquole mot Thiburita'' 
nu>n nous a paru incomplet. La 2° Wgnô de rinscri|»tion a été martelée . 



Prés du môme temple, sur un bloc cubique 

— 25 — 

VICTORIAK 
.... AVG 



FA sur la face opposée du môme bloc : 



— 2() — 
Déjà connue : 

COMINIAE patercti 
lac u œori h el \ \ 
mmiolUs SABINI 
ANI samuniani EQVO 
PVBL- IN V DEC flrfLECin 
FL pp' saccrdo£kL' PROV 
APRICo^? ROM AVG BIS 
MATR^ Q HELVI MELIOR 
PLACENTI/ie ^oZ/INIANl- 
ciiRynalKS CVRIARVM X 
OB MERITA POSVERV?!^ 
ob QVAM imDiCXTioNe^n 
ciiriis' epiiUUlClVm dccurionib, 
sporMas r/EDERVNT 

Cominiae [Palcrculae tixori Hcï]vi(i) [My\liorYi{s S\ahiniani [Samunianil^ 
equo publ(ico), in quinqne dac{urifs) [ad]lœtl, fL(aminis) {,p(o^)p(elui)^ sacer- 
do]tal(is) prov(inciae) Afnc[ac^.,„ licmlac'] An(/(ttslf} bis^ malrli] Q{umii 
Helvi Melioris Placentilnf] Sab[iniani, [Cu'\r[^ial'\cs curiarum deccm ob mérita 

>■ 
(1) Cf. Guôrin, mtv. cite'. — C. I. L. vol. 8. 
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posîieru[nt, ob'jquam dcdwnilù)]nlt^7î àuriis epul]aUcmm [de€uno7iib(iis) spor» 
tulas d]eder(unl,) (l) 

Cette inscriptio:i, gravée on riionneiir do la femme d'Helvius Melior Sabi- 
nianus Samuiiianns, doux fois Sncsrdos pro\iticiac Africae, est curieuse à plus 
d'un titre (2). — Los rédacteui*s du Corpiis la datent do la fin du 1 1 « ou du com- 
mencement du 1 1 1 *• siècle. 



A coté du bloc précédent : 

Déjà connue : 
Hauteur des lettres : O'"08 ( I ). 

NERV 
\UAe 
eRVc 

Cette inscription paraît donner à la première ligne le nom de Nerva. 



— i;8 — 

Hauteur des lettres, O^lô ; 

PI- TRAIAN. 
. I MVNICIPI 



Fragment de 2'" de long encastré dans un mur bordant une plantation de 

cactus : 

— 29 — 

M F COS- ATTIDl- PRAKTEXTATV 
SIMAE- AC- SANCTISSIMAE 

Près des ruines d'un théâtre dont nous parlerons plus loin : (3) 

(1) Notre lect'ir3 a été complétée aYoc l'aide do celle donnée par le Corpus 
vol. 8 n» 1827. 

(2) Voir à ce sujet, dans le Ihilleiin ([es Antiquités Africaines^ le saTftnt 
article de M. C. Pallu de Lessert. 

(3)C I. L. vol. 8. ' 
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fiT 8INGV 

im'I'egriTaTis. ..... 

QVI TEMPORIBVS CVM . 

INTER CETERA 

ORNAMBNTVM IIOENIBVS 
El' SALVTEM C1V1BV8 

pbrpeTvam [PerdvcTis 
fonTibvs conTvlkriT 
popvlvs cvriarvm x 

LOGO AB ORDINB DATO 

alTeram sTaTvam posyiT 

El' OB DEDICATIONEM 

DKCVRIONIB- SPORTVLAS 

DEDER' 

La pierre est fragmentée en divers endroits et le commencement de cott» 
intéressante inscription a disparu. î^ lecture do ce qu*ii nous on reste ne 
présente aucune. difficulté. 



Sous l'une des voûtes du théâtre: 

— 31 - 

DMS 
S. PABERIAQF 
FELICITAS 

vixlT 

annis XVI 

h s e 

D{Us) m{ambus) s(acrîan), Sipuria) Fahcvia Q(iunli) f(ilia)y Félicitas, 
[vix ]ï< \annii ] XYI . ( Hic si la est . ) 

Dans l'intérieur d*un mausolée situé au sommet d'une montagno dominant 
Mcdeîna :(\) 

I ) Cf. Quérin Oîiv. citd . — C. I . L . vol. 8 . 
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— 32 — 



SESTERTHSXVIMILN 
.^/?ORÏVLAS EPVLVM CVRl 



•Sur lo flanc de la même montagne : 



— 33 — 



DMS DMS 



. . . FlVs 
VIXIT AN 
NIS 
XX 



PIVS Y(ia^tJ 

ANNIS 

XXXI 



Près d'une source sur les bords do Touod ; 



— 34 — 



^Ico 



Ce monogramme du Christ ost assez finement gravé dans un cartouche. 
, Parmi les ruines des monuments, nous nous bornerons à citer celles du thé- 
fttro, du trnïple dn.t nous avons déjà parlr, et d'un arc de triompho situé 
vei'S lo nord do la ville. 

l e théâtro était adossé au mur d'enceinte ; son diamètre était d'environ 30 
métrés et sa construction avait été faite avec des blocs d'un grand appareil 
dont le temps et le soleil ont doré la surface. 
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Les gradins et la scéno ont été ontièronicnt boiileversôs ; les immenses 
pierres qui les formaient sont éparscs et no présentent plus qu*un amas confus 
de matériaux entassés. Les arcades sur lesquelles reposaient les gradins exis- 
tent encore sur une certaine étendue, mais elles ont été fortement endommagées 
par le temps, et la galerie souterraine ((ui régnait au-dessous do ces gradins est 
presque aujourd'hui entièrement comblée. 

Le temple n*a guère été plus respecté, il était autrefois divisé en deux com- 
partiments et orné d*un portique dont une architrave encore debout le 
séparait. 

L'arc de triomphe est mieux conservé. L'arcade est décorée par quatre coloimes 
qui supportent un premier entablement, et se prolongent par des pilastres 
soutenant un deuxième entablement d'ordre corinthien . Son ouverture est de 
5" 40, et est à rapprocher de celle des arcs de Macteu)^ de SbeiUa^ d'Haïdra 
et de Zanfoiir , (1) 

Sur la frise de l'arc était gravée une inscription presipie entièrement effacée 
de nos joui*s. Nous n'en avons déchiffré que les trois lettres suivantes que nous 
donnons pour mémoire : 



-35- (2) 



IVS 



L'on rencontre en outre, en parcourant les ruines, un certain nombre de 
mausolées entièrement démolis, mais reconnaissables encore ù la forme des 
constructions. Nousn'onciteronstoutparticulièremont qu'un seul,situé au sud de 
la ville , dans un champ de cactus entouré de murs. 

La cité d'Althiburos était traversée par doux oueds qui se réunissent un peu 
en avant de l'arc de triomphe. 

L'un de ces oueds est abondamment pour\ u d'eau et prend sa source dans les 
montagnes à 1800 mètres de lÀ . 

. (1) Les ouveY'tures de ces arcs sont les suivantesiMacteur.ô"» 20 , Sbeïtla, 5"»50 ; 
Haïdra , 5» 75 ; Zanfour , 5°» 60 . 
C2;Cf Guérin ouv. cité. C. I. L. vol. 8 
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Tous deux étaient autrefois bordés de quais dont les traces subsistent encore; 
phisiour.^î p:)nts porniottaient de les franchir.otprès des ruines de Tun d'eux nous 
avons trouvé un phallus admirablement bien gravé. 

La Tablo do Poutinger ot ritinéraire d'Ântonin citent la ville d*Althiburos 
(r>ù partait une voie romaine qui conduisait ta Zama Udgia^ si célèbre dans 
riiistoiro parla défaite d'Ânnibal. Zama était & 30 milles d'Âltliiburos. 

Voici du reste un croquis indiquant pour la région qui nous occupe, la posi- 
tion respective des divci'scs cités situées sur la route dont nous venons de 
parleur: 



Mutia XVI I Obba (Ebbo) 



XVI 



Aîthibtiros (Mcdeïna) 
Altessef^a {Zouarine(?) 



X Assuras (Zanfour) 



Zama Régia (DJiama?) 



Seggo (Iwnchiv Seggo ?) 



X Avula 

y{l\ Antipsida 



V I J_ U zappa (Bordj-abd-el^Melck) 
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trandieu M 







Inscridio/LspimifJtjesd'UzafjficL. 
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RSOIIR ABD-EL-MELEK 

(U zappa) 
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RUINES DE KSOUR ABD-EL-MELEK 



SI <lii plîiioan rocheux ilo la Kosseia Ton ♦li'scond vcm-s TOued Oiisaplia, Ton 
travcM-sr iino succession lic Ibrt^fs do pins et do lontisques, et Ton arrive onllii 
au Ksfjur Ahd-el-McleJi ^ oii sctroavojit les ruines de Kancienne cité d'Uzappa. 

SitJM^es sur l'un des versants <le Toued, entre le Djebel Hellota d'une part et 
rilaniniada des OiiIimI Aonn doTînitrc, aynnt on face crelles le col qui sc|mro 
le Hellota du plati'au (le la Kcsscra. les ruines sont siinsl dans une sorte de 
bassin <lont la fertilité condastc avec Faridité des liautours voisines. 

I>es XnUcrs do rê^liso d'Afrique ne parlent pa,s d'Uzappa <pii n'est citco que 
par la talde de Peutin^'er. Ce fait est d'autant plus extraordinaire que les ruines 
sont fort ctcndïies, et <prâ une époque où la cliristianisnie comptait dans la 
nyy.a'-éne îles adeptes nombreux, la ville ([ui nous occupe devait être certaine- 
ment b' si(^^'e d'an èvêcbê . 

Les restes clés monuments parvenus Jusqu'A nous méritent de llxer Tatten- 
tion. l'ne lar^'e mm*aille séparait la ville proprement dite de ses faubourjfs et 
posséflait plusieuïs portes, ilontdoux sont encore c'^st^Vs debout. 

f/une d'elles domine au nord un ravin au debYdmpiel sont les traces d'une 
voie romaine,— celle peut-être qui se détachait à Althiburos de la grande 
route de Cartha'r'» à TlH^este — ; la seconde, située à Test du mur d'enceinle, 
revêt un caractèr*^ monumental, et porte gravée sur son architrave l'inscription 
stiivanto qui nous fait connaître le nom de ranti(pie cité : 



:iO — 



f/futO (UVITATIS VZAPPAK 
(V(G' SAC- DD- PP . 



\Gcm\o nvUalis Uznppnc |.1Jt/^(»«5/o) sac(rtim), D(ecrclo) d(€Cvrioiwm); 
p(ecwîia) p(ublica,) 
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«Ix*s iliviiiitiVs tuU'lairi^s des Yill«\s, «los l)nnr«,% «Ifs iiiontairiu*s, dt's llruxos, 
€ (les sources, <les lacs, prenaient îiinsi, A rc^poque romaine, le nom de (Icuivs, 
« enipi'untê A la uiy(liolo;rio latine. (Vi'Haient évideninnnl là les aneicnnrs 
« divinités topicpies, pi'oteetriees dos preniiéiH^s ajryloniérations liîiyennes, l'L 
€ iino inscription d*Anzia dcMiéo à VAuztKs Dnts, Genius cl Couscrvalor c.oU,- 
« niae (i), prouve quo ces divinités éponymes gardaient quelquefois leur 
nom.» (2) 

Près do cetto porte gisent épars les morceaux d*un« ou de plusieurs architra- 
vos. Tous portent des fragnients d'inscription dinicilement lisibles; nous en 
avons relevé quehiues uns quo nous donnons pour mémoire : 

— 37 — 
Hauteur des lettres: 0'" 18. 

CIVITVM ERGAS KT HONOREM Kl. VV CONI.ATVM IVDI (• ANDO 

ISSIMORVM SKMPKR 

— 31) — 

NO . . VKTVSTATK CONF.APS. . . 

Monsieur Poinstot, qui a oploié ;aant nous les ruines d'IIzappa, donne 
de ces fragmoiits lèse q»:es ci-après sans en i^Mrantir non plus re.xactilude: (3) 

CVl.CVM ET ERG A SE IIONOREM El/ PP- CONLATVM IVDICAN 

. . . ISSIMORVM S. . . . 1)1)- PP- 

NONl VETVSTATE CONLAPSAM O 

Il cite on outre les fragments suivants dont nous n'avons pu lire (pie (piel- 
ques caractères : 



vl)C. I. L. vol.8, N» 9014: 

AVZIO DEO GKNIO hT CoNSKRVATOUI COL 

(2) Tissot: Gcographie comparée de la province romaine d'Afrique, tomo I 
page 488. 

(3) Bidlclin des Antiquités africaines, tome II, page :J33, 
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— 40 — 
COS 

— 41 - 

.... SULANl RO . . . . 
Les longueurs dos blocs sont comprises entre 2'» et 2'» 75 environ. 

A quelque distance de là se rencontrent plusieurs dédicaces : 

Près d'un bonlj appartenant î\ Sidi Abd-el-Molok; hauteur de la pierre : l'*»05 
largeur: 0'"59; hauteur dos lettres : 0'"0(>. 

— 42 — 

SEX ANICIO FA 
V.^TO PAVLim 
ANO C V PATRO 
NO PATRONI 
ORDO ciYlTA. 
tlS YzapPEl^ 
sis statVAM 
raCERE CV 
ravIT IDEMQ 
^/ E D I C A V IT 

Se.r{lo) Anicio Fa}(\s\lo Paulin\i]ano^c{larissimo) \v{ird)], palrono palro- 
ni, Ordn [ci] vita[i\is U\^zap]pen[siSy sta\iuam [fd\cere CH[rat7]i7, ideniq(ue) 
\d\edicavit. 

Cette inscription, intéressante îi divci's titres, nous fait connaître, comme la 
prtWdento, le nom do l'ancien ne ville. 

Rlle est îi comparera la suivante, que nous n'avons pas rcncontri^o, mais qui 
se trouve t^galemont parmi los ruines d'IJzappa et est donnée par M. Poinssot 
dans le tome II du Bulletin des AntiquUcs africaines, page 233: 



Dans la cour intcM'ieure du bordj; hauteur, l'"10; largeur, 0'"4G; hauteur des 
lettres 0"K)6. 



Digitized by 



Google 



- 18 - 

— 43 — 

C VALKRIO G ALLIA 
NO IIONORATIANO 
. . P PATRONO 
oB HONORKM EIVS . . 

... S ET VALERI 

OALLIAN . . .LIROOA 

TIANl PatrlS K1V8 

Pktroni 

ORDO Mîinwijni Vzffft/fl 

KNSIS STATVAM 

KACKRK CV RAVIT 

IDKMQ DKDICAVIT 



Dans la partie siipériouie des ruines ; hauteur des lettres, ()•"() I: (I) 

— U - 

IMP- CAK8- L- AVRKLI 
()• VKRO- AVG- ARMK 
NIACO- DlVl- ANTO 
NlNl KIL- DlVI- HA 
DRIANl- NKP- DlVI 
TRAIANl- PARTHl 
CI. PRONMU*- DlVI 
NERYAK- AHNEP 
P- M- TRI IV POT . . 
IMP 111- COS 11 
P P D D • P P 



(i) Bulli'tin des \nliquUds africaines, tome If, page 2M, 
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Jmpicraiori) Caes(ari) L. AiwcUo Vcro, Aitf/(HSlo) ArmemarOycUri Anlofiini 
fil(io), divi Iladriani 7t('p(oh')y rh'n Traiani PnrUitn pj^^urpifJi), (Uvi Ncf*var. 
abiiep(oti)y p(imtifici) )u((uriinf)), Inhitaifriti) 2)ol{f*st(ile...) ii)ïp{âalGvi) iii ce-- 
(v)6{uli) 7Ï, p(ahi) p(nlriae). D{frreto) fl(rn(jio)ntm): picrtniia) j)(nhUcn). 

\„ Aurélius Vorus fut, avec Marc-Aurrlcsadoptô par ronipoiciir Antonin aii- 
qnel ces doux princes sncccMôrnnt on 161. 

I /indication do la pnijîsancc tri bmnco(^ tait trop cfracôo pour rprii nous fût 
possible de la lire, mais il nous parait cependant facile ffm fixfr le chiffre 
par la date approximative de l'inscription. Si nous ne nous en rapportions qu'aux 
indications do la puissance impériale ou consulaire, nous comprendrions cette 
date entre Tannée ir»5 et le commencement de 107 , mais si nous remarquons 
que Verus, qui est ici «pialillô do prtUT palyia(% ne reçut ci\ titre qu'/i la fin de 
l'année ITiO, nous pouvons dès loi-s restreindre la limile inlVrieure que nous 
nous sommes assigné et restituer, croyons nous, le clnlfre vi qui compléterait 
ainsi le texte. 



Sur un bloc semblable aux précédcMits et encastré dans un mur du bordj;liaul. 
des lettres, o'"oG: 

— 45 — 

IMP CAKS 
M AVRKLIO 

PROBO no 

FKLICI AV(i 
FONTIFIOr 
MAXIMOGKR 
MANICO MA 
XIMO TRIRV 
NICIAE POT.. 
PP 

Imp(nral >ri) Cirs(a*'i) M{arco) Anrjlio Vroho, pin fcUci, Ahij(hH()), ponlifini 
ma.rimoy Iribunieiae pol{cslaUi),.. p(nlri) p(atviac) [co(n)siili.... 

I>a pierre est cassée h la partie infèrionre ; ce qu'il en resto mesure encore 
1"»20 de longjsur 0"'57 de large. 
M. Poinssot (1) cite cette inscription et lit j\ la dernière ligne : 



(l) Bulletin des AnUquilds africaines^ tome II page 232 
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— 40 — 

VV' eus 111 

Notre copie, par erreur sans doute, no porto pas cette lecture qui permettrait 
do ilxor la date du texte il Tannée 2S0. 

Frobus, qui devait son nom A ses vertus, fut massacré en 282 par ses soldats 
révoltés. Proclamé empereur en 276, il avait ou les honneurs du triomphe un 
an avant sa mort. 

Sur un bloc semblable aux précédents; hauteur des lettres, 0°*0G. 

- 47 - (I) 

DIVO MANTONINO PIO 
PATRI lAîP CAES MA Ut 
COMMODl ANTO 
NINI AVG- GKRM- SAR 
MAT- PONT- MAX- TRIB 
POT VI IMP IV COS 
III PP- Dl) 

Divo M{nrco) AnlonUio j^io, palvi imp(erntoris) Cacs(aris) M(nrci) Àur{eln) 
Commodi Antonini^ Aug(usli), Germ(nmri), Havmal{ic%), poul(ificis) max{\mi), 
Lrib(%iniciae) pot(eslalis) Yl, imp(era loris) iV, co{n)s{i<U5) III, p{aln's) p(a- 
a^iae). D(ccreto) d(ectirionum), 

ÎjQ nom do rompereur Commode a été martelé, nuiis i»as jissoz profondémont 
pour que la lecture n*en soit plus possible. L'inscription est datée de Tannée 
180. 

Marc-Aurôle venait aloi^s de mourir, laissant Tompiro à .son dis Counuodo 
qui le garda pendant 1*2 ans( t périt étranglé par sa maitresse Marcia. 

-48- (2) 

IVNONl 

AVG 

SAC 

1/ VIHIVS LATINIANVS 

. . . A . . V 



(I) Bulletin des Antiquités africaines, tome II page 231. 
id. page 2:J2. 
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lunofii Augiustaé) sacimm). L, \ibiiis LalinianiiS. 

Les lettres ont 0"»I2 aux doux premières lignes, O^IO à la S"™» et 0"»00 aux deux 
dernières. 

Les dc^dicaces aux divinit(5s ne sont pas rares en Afrique; h Uzappa niôine, M 
Poinssot acopié la suivaîito que nous n'avons ]»as rencontrée: 



— 4g — 
HKLLONAK S\CRVM, 



Le nom du dôdicant ostoM'acé. 
Inscription double surnjontre d'un croissant; hauteur des lettres, 0^035 (\), 

— 5^) — 



DM s 


DMS 


VIBIA 


VKTVRI 


AMANl) 


VS QVIN 


A PVA 


TVS l'VA 


LXXV 


LXX 


H S K 


U.S.,; 



D(iis) m(nmbn$) s(acn()u), \ibia Avianda, p(ia) v{ixit) ayunis) LXXV, H{ic) 
s(ila) e(st), 

D(us)vi(anibus)s(acrion). Yclurhis Quinlus, p(ius), v(ixit) a(nnis) LX\ 
H{ic) [s(nH8) e(sl)]. 



- 51 — 

DIS MA 
SAC 
FARVS VI AN 
XXX 
D9(i)s fnafnibus) sacirum). Parus vi{œH) an{nis) XXX. 

(\) Bulletin des AntiqnUds africaines, tome 11, page 233. 
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Nous avons copié en outre doux iextos puniquos dont nous donnons les des- 
sins tirés du Ititllelin des AtitiquHes africaines^ tonio II, pugos t'Ai et 236. 

Ces doux texlos ont été conuneulês pur M. IMiilippo Herger dans Touvrage 
(|ue nous venons de citer; nous nous bornerons à mentionner ici la traduction 
donnée par ce savant épigraphiste. 

— 52 — 

i Cippc de Balhaal, 

2 fille d\Uilus(?) le praire (?) 

:i femme de Afatanbaal, fils de. ... 

/ fils 

!j Kllea reçu Oi ans. 

— 53 — 

i Cippc in . . . 

'J Pierre érigée . . . 
.7 (t Admiibaal 
i 



Pour compléter la liste dos inscriptions trouvées à Ksour Abd-ol-Melek, nous 
citorons les suivantes dôcouvertos par M. Poinssotot publiées dans le tome- 11 
du Unllclin dcj Anti(jHilcs africaines. 



" 54 - 



- 5G — 



])MS 

AVCÎA 

NIVS FKL 

IX PIVS V 

A LXI IISK 



DMS 

C- VIBIVS 

ROGATIANVS 

!»• V- A XXVI 

IISK 



DMS 

C- PORCIVS 

SATVRNl 

NVS VAN 

XII IISK 



- 57 - 



— 58 - 



50 — 



TKRTVLIA 
SKXTlI.l V 



DMS 
(> 1»- QVINT 
VS 

V- A- L 



DMS 

RVRIVSAN 

PVRIVS 

VAXl 
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- 00 - 

IVLIA C 

F AMII) 

IJAI VIX 

A XXC 



— Cl - 

DMS 

SILACIVS 

C- F* CAPirO 

VIXSIT AXV 

II SKST 



^62 — 

M- PORCIVS 

SATVRVSVA 

NLVI- HSE 



-03 



— (U 



- ViTy — 



DMS 

ROGATIA 

HARICIS 

ADVDDAK 

FlLl. FIJ.FAK 

PVA 

LXV HSK 



C- SKLACCIVS 
li F SK(JVNI) 
VS PIVS VIXA 
XXX XV 



DSM 

HANA 

BELLIC... 

VIS LXAN 

1) XXX 



Les stèles, sur lesqiielle.s se lisent les huit derniers textes, portent presque 
toutes le croissant. Oir les rencontre sur une hauteur située au nord-ouest de 
la ville ot connue sous le nom do Coifdiel Karronbn. 

Notre exploration dos ruines a eu lieu a!i mois de septembre 18H3. 



A la zaouïa do Sidi Abd-el-Molek, sittiôcsur les Lords de Toued Ousapha à 
15 kilomètres dos ruines d'I'zappa, nous avons copié le texte suivant : 



— GC — 

r/MS 
IVLIA OVALE 

• •••»•• • 

QVA 

r/X- ANNVI 
HCE 
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L'inscription ost très fruste, maisco qui roste est cependant très lisible et 
à notre connaissance le nom d'Ovale se rencontre h\ pour la preiniùre fois 
clans répigrapbie latine. 
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RUINES DE LA KALAA-ES-SENAM 



Sur le torritoiro des Ou!ed-bon-01mneni, dans la subdivision du Kof, se trou- 
vent quelques montagnes dont les sommets sont toiininés par une sorte do 
table rolii^o aux pontes do réiêvation |>ar des rochers à pic, atteignant parfois 
une hauteur considriablo. Quelques unes de ces tablesétaient autrefois occupées 
par dus postes uniitairesct servaient de lieux de refu»(e; la Kalafi-es-Sena mutait 
de ce nombre, et lo post^ cpii s*y trouvait devait avoir une certaine importance 
si l'on en ju^^^ par les ruin(îs <pie nous y avons rencontrées on parcourant le 
village arabe qui lui a succédé. 

Comme nous n'avi«>:is que peu do temps d consacrer h des recherches, nous 
u'avons relevé que les doux textes suivants : 



— 67 — 

DIS 

MANIBVS 

SACRVM 

FORTVNATVS 

TALIS 

FABR 

CONS 
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— 68 — 



1) . . . 
ANIBVSS. . . 
.... RA SE 
CVNDI .... 

VIXIT 
ANOS LXII 



D[ii$ m]anibus sj[acruhi] . Flo7*a ( ? ) :Svcundi(i) [filin î] vixil an(H)os LXIJ. 

Une exploration plus longue nous et\l certainement fait connaîtra trautres 
textes inédits. 

Pour les besoins du poste, les Romains avaient creusé dans le roc des vastes 
citernes où se réunissaient toutes les eaux qui tombaient sur la Kalaà. Ces 
citernes sont encore utilisées par les quelques Arabes i\m vivent misérablement 
sur ce plateau dénudé, auquel on ne peut |iarvenir qu*en gravissant pénible- 
ment des marches creusées dans la paroi même (run mur continu de rochers 
ayant prés de 150 métr«s de haut. 



Au pied de la montagne sont situées quelques autres ruines, et au milieu 
d'elles, les restes d*un mausolée appelé par les indigènes: hcnchir Foriunat. 

Ce nom, qui n*a rien d*arabe, doit évoquer évidemment un souvenir quel- 
conque auquel le nom do Fwliamlus n'est peut-être pas étranger. 

Autour du mausolée, dont les ruines se répandent dans les environs, nous 
avons copié les textes suivants : 



G. IVNI. FAVS 

— 2 — 

MEMORIA 
Ni POSTVMIANI. 00 
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F>AMA.ET BRITANNIAE IVNI 
INDVLGENTIS 



FILII 

— 5 — 

VS KT PAVLINA 
.... KM . . . 

— C — 

1 PIAC 
SSIMO.PA 

— 7 — 

S PRAKSIDIS PROVINCIARV 



Les fra<^ments 1 ot2 portent: ie 1*" une monluro h gaucho ot en haut, lo 2« 
en haut seulement. Leur rapprochement peut-ôtre fait d'une façon certaine et 
les lettres U, qui nuuupiont pour fv)rnior lo mot Fauslintis^ n'ont disparu que 
par suito d'une cassure do la pierre. fiOS 4 autres fra.^ments ont une moulure à 
leur partie inf<iricuro, lo 7** nVn pos.sô<le pas . 
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Nous pensons qt)*il faut reconstituer rinscriiition comme suit: 



60 — 



C- IVNI. FAVS/t 



MEMORIA 
NI- POSTVMIANI CO 



SPRAESIDIS PROVINCÏARV m ?iis 



PANIA<? lîl^ BRITANNIAE IV NI 
INDVLGENTIS 



I PlAoonIVS liTi' PAVLINA 
SIMO PAUri posUERunt 



FILÏI 



Memoria[e] C(aii) Jîmi(i) Faîislli]ni Poslumiani co(n)[s'](uli) praesidis 

promneiarti{7n Ilisjpadiiale] cl Britanniae. Jxinii Piac[o}ms?^ et Pauîina filii, 
induîgenUssimo pa[hu 2^osuyr[îmQ. 



La i>osition du mot Memoriac permet do supposer (iu*il manque 19 lettres en- 
viron à la lin de la seconde ligne. 

Caîus Junius Faustinns Postumianus ayant été vraisemblablement procon- 
sul, rinscription que nous venons de citer ajoute un nouveau nom aux fivstos 
de la province d'Afrique. 



ERRATA 



Lorbeiiss; page 9 inscription 9, au lieu de Seplimo, lire Seplimio, 
Medeïna'j page 7 ligne 4; au lieu de deux fois Saccrdos, lire ancien Saccrdos. 
L'inscription 20, qui présente une lacune après le mot Africae^ doit sans doute 
se lire Sacerdotalis provinciae Africae, [/lam)inis)] Romac Angiisli bis. 
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RUINES D'HAMMAM SOUKERA 



(IGM»6A> 



Les vw'moHiV Ha))i)nrm7 HonhoTa sont sitnêos sur le voilant nord do la Kalaà- 
el-AfTath,îi qiiohinos kilornotros dos camps d'KIIoz «t do Souk-el-I)jômaA. 

Une |)i'onii(''ro exploration de ces ruines, en lfVS2, no nous avait permis do 
découvrir quo l'inscription tuniulairo suivante: 

— 77 — 

POPJLIALK 

VITALIS 

PIAVAXXVIII 

HSK 

Pffpilia, L(ucit) f\ilia), MUtlis, pfa, v(i.TH) a()niis) WVJIL II{ic) s(ia() c{3l). 

Lecognomen de Vilalfs donno aux foinnics est assez rare en êpigrapîiie. M. 
Wilmanns en cite cependant trois exemples, dont Tun so rencontre au musée 
lapidaire do Nimes. 

l'endant une nouvelle oxploraiiion, exôciUêc un an plus tard avec M. Lctaille, 
nous avons découvert sur la rive droite de Toued Hamman au confluent de ce 
ruisseau avec l'oued Aïn-el-Frass, une intéressante inscription qui nous a fait 
connaître le noni de l'antique cité. 
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-30- 

lias relief muUld reprvscntaul %mc panthère attaquant un taureau 

. . . QVI TAVUOS VAr.lDISg 
. . KK LACKRTIS- 
.... SAmNVSKKATCVI 
. . . COMINVSIOTVM- 

/M.\TVS MVTU.ATA 

Rl'XUVDA- 

fr:i TINANS STV(Î VA.S M I 

i>c RVM DIMISIT AI) VMimAS* 

. . IVVfiNlS MVNKiŒ DICCO 

raTE SVPPREMO' 

OIMMA Tïù GHNVIÏ TlilNOT 

TE IGIBBA SEPVr.TVM- 

Lo voyageur anglais Davis avait piisuiUrorois do ce toxio uiio copie incoin- 
pléto et défoctuoiise, publiée soiislo n« 69(» dans le tome Vil I d\\ Corpus lusc- 
lat. 

M. Héron de Villefosso, dans lo O'"*» fascicule du nutlctin des AnUquitcs afri- 
caines, commente cette inscription qu'il a lue .sur un estampage pris par M. Lo- 
taille. 

« Cg petit poème funéraire, dit-il, se rapporte au trépas d'un jeune homme 
< nommé Sabinns, f|ui périt sans doute de mort violente. I.o taureau et la 
« panthère du bas-relief ne doivent pas ôtro étrangers ;\ cet accident. Lo 
« principal intérêt du texte réside dans les noms dos lieux cités dans les doux 
« dernières lignes. Gimwa peut être rapproché du nom de lieu GumiSf cité par 
« le géographe de Ravonno, et cjui est probardemont Tancicn nom d'IIammam- 
« Lif prés do Tunis. Quant à Igibba, c'est évidemment le nom ancien de l'hen- 
«chir Hammam Sonkera.» 

Nous avons en outre copié quelques textes funéraires sur des stèles grossiè- 
res qui se rencontrent prés des ruines d'une porte ti peu de disUinco do l'oued 
Aïn-el-Frass. 

Ces textes ont été publiés par M. Poinssot, nous no les donnerons donc que 
pour mémoire: (1) 



(i) Bulletin des Antiquités africaines, tome II page 'SM. 
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DMS VIBIA 

1/ APERTIVS ROGATA 

TKRTVLLIA P VAXI 

NVS- P- V- A HSK 
Xlll- M 

ocrro- D- SEX 



— 74 — — 75 — 

M* APVLK ims 

JVS FOR MVN\tfu.^ 
TVNAT CVDVDVS 

VS P V a V* A- Ll- IISK 

XXX H s e 



N* 72 Diiti) m(nntbui) sacrum). L(ndus) Apertûis TeHiUlianuSy p[iHs\ 
v(iœit) a(nnis) ariii, 9n(aisibus) oclo, djrhus) sex. 

N* 73 Vihia Rof/aln ))(ift) vjan't) o(ii)n's) .rt. ll[i(')s(iia) ejt\ 

N* 71 ^f(nrr^fs) Apulehis^ Fnylinuilua p(ius) r(ixil) n(mns) .r.r.r. If{7r) 
ls(ilitA (eist), I 

N- 75 D(its) r.}{nnibus) s(avr?wi). MuHfi\lii(s\ CudiuUis r(iœil) a(nnis) LI. 
H(ic) s(iins) c(si). 

Pour terminer la inonopraphio iVJgihla^ nnrs cilrrons eiilln les doux inscrip- 
tions suivantes bien *|nc nous ne les ayons piis rencontrc^os: (i) 



70 



OPTATVS 

IVZGAGIS DELl . . , , 

VALXXX MAXIMI. .. 

IIS EST V- ANIS 
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iV- 89 Optalus Juzgagis{î) v(ixU) a(nnis) LXXX. H(ic) s(Uiis) est, 
{D(iis) m{anihus) s(acnim) (?) DelUus (?) AifixhmXanus] (vel Maximinus) 
r(ixil) anis .... H(îc) s(iius) e(«0] 



I^ariiH los inoniuiionts nous mon tionnerons tout pariiculièrenicnt lapoitc, 
«lont nous avons Cié'y\ parlc^ plusieurs toniplos fi)rt mal consorv(^s, uno cita- 
«Iclle byzantin© dont il no reste plus que quelques i»Rns tlo murs on bioca're, 
quelipios mausolées, dos thermes et les ruines d*un pont sur Foued Aïn-el- 
Frass. 

11 e.\isto en outre a Haninmm Soukcrades monu.iiont>ni('\<;aHt!ti(iues remar- 
quablos.Ce .sont doi sépulcros voftttis, consiraits bien avant la conquête romaine 
avec des dalles non taillées possédant une .surface supérieure parfois à 10 
mètres carrés. 



(/) BulletiH (iea AnUqui (es africaines^ ionio II, page 258. 
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EPIGRAPHIE 

DES ENVIRONS DU KEF (Tunisie) 



--t^^^r^flr^î ♦ ■- 



4"** FASCICULE 



\m\m - MESSAOUDI - GUERN -EL-IIAFFKI 

SIDI BOU BAKER - SIDI YUSEF-SIDI ALI-BEN-AMAR 



INSCRIPTIONS RECUEILLIES EN 1882-1883 



■^. ^SPÉRANDIEU 



LIEUTENANT AU lie REOIMBNT D'INFANTBRIB 
Otfleler d'AcMMinie 



T^ 
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RUINES DE BORDJ-MESSAOUDl 

<TIIA.OIA.) 



Los ruines voisines do Borâj-Messnoitdi sont sans donto celles de rancienne 
cité do r/ertCîVi,qno la Table do Ton tinjj^or place sur la ronto de Carthage à 
Theveste, à VU milles an sud do la ville do Mitsti, dont Tidentification avec 
les ruines de Sidi Abd-er-Robbou parait certaine. 

A Tappui de c^tte hypothèse nous citerons Tinscription suivante que nous 
avons copiée sur un bloc grossier situé sur un monticule à Touest du bordj : 

Hauteur dos lettres ; O^OO. 

— 78 — 

JNVICTISSI 
MO rf n M A 
RCO FLaVIO 
COnS/rtNTIN 

C 

E 

7)iHnMj7i\M 

TllacioisiWM 

NVM MAIES 

TATIQVEEIVS 

dcvotum 

In7tvicti$stnfO \D(oinino) n(os(ro)'] Marco Flnvio [Con3tant]in[p Munid^ 

pium] T[hacieiisi]um num(ini) inaiesiati{qiic) eiiisldevotutn], 

La pierre, qui a I"70 de long surO'^SO de large, a été découverte par M, 
Poinssot et le texte qui s'y trouve gravé a été donné par M. Tissot dans son 3™* 
rapport h 1* Académie des Inscriptions et Belles-lettres, sur les inscriptions 
trouvées en Tunisie. (1) 

(1) Cf. Comptes rendus de V Académie des hiscripiimxs et BeUcs-^letires, tome 
XI page 332.— Ephemeris epigraphica, vol. V, fasc. 3, p. 360. 
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— 4 — 

Il existait prôs de Zaghouan, au pied du versant méridional du Djebel Saouaf, 
une civitas Thacensiiim, qui ne doit pas ôtro confondue avec le municipe dont 
les ruines se rencontrent près de Bordj Mossaoudi . (1) 

Sur un mausolée rectangulaire de 5">33 do long sur 4'>*70 de large, connu sou s 
le nom de mausolée de Rufus^im lit en caractères de 0"»12 : (2) 



— 79 — 

D- M- S 
M- CORNKLIVS* RVFVS* VIXIT- AN- LV- ET 



D(tis) m{anibus) s{acru)n). M(areus) Cornclius Un fus vixU an{nis) LV et. 



Comme on le voit l'inscription est incomplète, cependant elle est entourée 
d'un cartouche, et la pierre cpû la porto ost oncoro en place dans le mur ouest 
du mausolée. Très probablement la suite du texte se trouvait sur un autre bloc 
aujourd'hui disparu, qui devait être encastré dans le mur sud, et peut-être 
môme ce texte se continua it-il sur les deux autres murs. 

LeM lettres E et T sont liées. 

Trouvée par M. Poinssotà 1500™ à Test do Bordj Messaoudi sur un mamelon: 

-^ 80 — 

PACATISSîMO 

IMP L DOMI 

TIO AVRELIA 

NO INVICTO 

PIO FEL 

Ava N 
Lxxxxnii 

*racaiissimo imiperaicri) {L(ucio) Domitio Aureliauo invicio pio fel(ici) 
Augiusto) n(ostro). (Milita passuum) L\X\KII1I, 

(1) Cf. Ephem. cpig. t. V. p. 297. 
t (2) Quériu, Voyage en Tunisie t. IL p. 97. 
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IMP Ckes 

M AVRELIW5 

ANT0NINV5 pins 

FELIX kYffiisiits 

Payiliic, max. Brii 

vw.r. Ocvm. maw. 

Iribunic, potesi, 

œviin cos iiii 

2)aicr patriae 

resiituil 

Irxxœv,,., 



Ce fra<çment do inilliiiiro a0"'90 (le hauteur; les caractères ont 0™08. Par 
aiialogio avec los milliairos complets quo nous avons lU^cou verts lï l^rbouss,sur 
la menu» voie romaine de Cyrtlia;^e à Tliovosto, nous pensons qu'il est possible 
d*on donner la restitution suivante : 

Impcvalor) Ca\ci{nv)] M^avcus) Attrcii^us] Antoninti[s phis] fclix Au[gns- 
lus, Pnrlhic[n$) ma.v(im7is)y Un't(anntC7is) ma.T{inv/s), Gcrm(nnicu<) vin.r(i~ 
nnts)y l)thffn7n{w) pn(rsl{nl(') .rvitif, co(u)s{hI) iiu, paler patrinc, rcsUiiiit, 
Millia passnum LWXXV.,,] 

Ce texte serait ainsi daté du règne de Caracalla, ('année 210/ 
Tliacia était i\9S milles de Cartilage. 



— 81 



LXXXXVl 

M 

MA- P. . . 



C Cette inscription se lit sur un fragment de colonne do 0"*17 de rayon 
sur0'"20 de hauteur, situé î\ une vingtaine de mètres du fragment précédent. 
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— K:r — 

IMP CAKSAR 
C MtLSSIO QVI 
NTO |iK< lO IRA 
lANii l'l<t FKmI 

av«.- PM . . . . . 






>U' \zy in>-*li:'iLe^ a ro:;a>t .lu b »r.Ii : 

— Ki — 

J»MS 

AKRVNTIA 

I AN VA RI A 

PI A VIXIT 

ANMS LVll 

HSK 



/> i/j> léiiati'htti} i'fu^rttni). Xi'i'Htiliri latitt/iriu, ;>/</, r/./'/7 ttiftn's LVff, H{tr) 



('ijiiivi tlo l-^l lie lv»:i^' sii.o-H) lie la: -.'. :...ui rr? It-ilits : t»**^5 
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— 


— M - 


DMS 


DMS 


POMPK 


Q- V- A 


lAVR 


P- V- A 


BANA 


LXX 


P- V. A. 


11 S K 


xxxni 




H- S- K 





/>(//.«) m((inibKS) s/trrtt)))), P.)mp?t'f Vi^hini, p{ffi) rj.rii) a()iiii.i) .rx.riii . 
H(fC; s{ii(f) tis(). 

D[iis) }n{nnihnî) .^{^t 'nnn). Q'nht'jfi) Fy. . . .) A . . . . ) p'Jti:) v(i.yu'l) a(nni's 
Ix.v, HO'f*)s{niis)r{sf). 

C.)tto il M'niônumîripMn i oMVf^ un (îXMi;»h liio.ï im'.'o d î ra').'évijitio.i du 
nnm'ni ot dn cof/nnutcn. 



l'/ipi»/î ffro.^sior do 2" ilo li>nirsm'o'":r> do lai'^« : luiutour dos Icttros 0'"0t. 

— KT) — 

DIS M S 

L IVLIVS 

DIGNVS 

I» V A LXXXX 

VIISK 

Di(i)s u}{rniibifs) s((t'*rtfnf). L<itnin<) Ittlins Digntu p{hn) r(«>/7) rf(n}n's) 
.tw.r.vr. If{tr) sjlus) f'isO, 

— 80 — 

DMS 

r.ORANIVS /OR 

TVNATVS rVlX 

SÏT AN I.XXXIU 

irsK 
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D{its) m(anihui) s aniui^n). rx>riniusl F\orlunnlni p(îiti) vlxU cm(nis)\ Inrx.riii , 
H Je) s{ilm) c(sl). 



Cippo lie 1"'50 do lon^ sur 0"*4'2 do lar^o, arrondi ù, sa parti* supérieuro ; liau- 
leur des lettres : 0'"05. 



— 87 — 

OAVIA 
QVÀRTA 
VIX- ANN 
LXXXXV H 

s* K 

(Jaria Quarla vi.vjl) ann{is) lxx.T.n\ H{ic) s'ila) e(sl). 
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RUINES DU DJEBEL GUERN-EL-HAFFEI 



Au mois (le fcrnor 1K-Î3, pomlîintquo nous faisions partie do la ft""' brigade 
topo^rapliiqiie, n'Misavons exploiv antonr du massif mon tagnoux du (îucrn-ol- 
Haffeî un assez ;^rand nombre d'iienc.hirs qui, sans présenter une importance 
bien grande, méritent cependant d'être signalés. 

Les textes que nous avons recueillis .^ont \e% suivants : 



— 88 — 

D S 
MPOM 
PEIVS 
CALLVS 
YIXIT 
ANNIS 

LXV 

USE 

D(iî$) s{acntn}). M(nrcus) Vomp<'ins Calhts viril annis LXW H(it) s(i(vs 
(est). 
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10 _ 


— 80 — 


1) M S 


1> M S 


!<'• FORT 


. .0.1» 


VNAT 


ILIVS 


VIXIT 


VlXl/ 


ANNl 


ANN 


S LXX 


is- 




I A' XXVI 



D(iis) m(aiulms) s(aerni)i). /•' . Foi'lttualitta) n'.nt(nuii:i LX\. 
l)(û's) mi^fn'hus) [sfamott)']. Palhi^jUlùfs r/.W|7| fttntia /AXXVI. 



— go — 

1) M S 

L- VOLV 

SSIUS 

VIXIT 

ANNÎS 
LVIl 

2); lis) m(anibiis) s{rtcrnm), Hncius) Volussiits vi'.Tit nn)n'.'i LVIL 

— 01 - 

DMS 

CAlsVWiniHs 

SATVltNL^l^v 

VIXIT AN XXX 

D(iis) m(anibus) s(acrum). Calpur\'nius] SaiurHin\_itit] rUnl annU .vxx. 
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— Il — 



— «2 — 



— 93 — 



dms 



Nf A V 1 

XIT ANN 

LXX H SE 



dms 



VIXIT 
ANNJS 
LXXI USE 



DMS 

TIBERIVS 

CLAVDIVS! 

MARTÎALIS 

VIX AN XXXVl 

H S E 



92 — [D(iis) m(anibtt3) t{acrum)2 na viwil ann(it) lasœ. n{ic) »(<te) 

[i)(»ï») mfjanibus) sificrum)'] vioeit annia Ixœi. H(tc) s{Uu3 f)e{s(\. 

93 — D{Us) m{anibm) s(acrum). Tibenus Clauditts MartiaUs vi(e(il) an{nit) 
œatœvi. H(ic) s(itus) c{s(). 



— 94 — 



DMS 

C F V 

VIXIT 

ANIS 

LXXII 



DMS 
S C A 
VIXIT 
ANIS 
LXXXV 



— D{Us) m(anilnts) a{acrum). C{aius)F. V. viœit a(n)nit Ixadi. 

DiiW) m(anihus) s(flcrum). S(purius f) C. A viœit a{n)nia 

Umbwv. 



Nous avions songé tout'd'abord à lire C. Fïuca pour les deux) noms, mais 
nous renonçons à cette interprétation qui nous parait trop hypothétique et 
nous préférons voir dans les lettres C F V et S C A, les initiales des Ma no- 
mina. 
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DMS 
L SCAN 
TIVSR 
OCAT 
VSVIX 
ANNIS 
CV 

D(iis)in{ani¥îts) 8(acrum). LÇudtis) Scantius Rogatus viœit annis CV. 

Cette inscription se rapporte comme on le voit, à un centenaire et il est utile 
de remarquer, à ce sujet, que Jes épitaphes do centenaires ne sont pas rares en 
AMque. Doit-on en conclure que le pays était généralement sain et favorable 
au développement de la vie, ou ne doit-on voir en elles qu'une coquetterie de 
vieillard! 



Digitized by VjOOQIC 



RUINES DE SIDI-BOU-BAKER 



Siirhiroiito du Kei' h Hir-bou-IIîunbeuI, nous avons rolovô TinHcription 
S'il vante : 

— \H\ — 



DMS 


DMS 


A RIS 


IVLIAPV 


BIBO 


BLICAVI 


NIS 


XITANIS 


VIXIT 




ANNIS 




LXl 





J){iis) w(fnnhHs) s.an'ftw). Avis liihoHis n'irUantn's L\!, 

/).//\s") in^rnnbus) s{arn(m^. Julin Ptihlica rinil an{mis.., 

Cîtîxtrî nst onc:istrù dans le m >n tant gaucho de la porte d'niio Kouba 
consacrée î\ Sidi-bon-Haker. 

Dans los environs do cotédifîco sVtendtnt quobpics ruines qu'il no nous a 
pas (^tê possible d*ex|dorer. 
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RUINES DE SIDI-YUSEF 



Les rui lies iloSidi Yr.sef, rancieiiue yarat/aant (\o la Table do Feutingor, 
occupent à la frontière tunisienne, sur la ion to du Kel' ii Sonk-Arrlias, nn« 
vaste étendue de terrain que nous ifavons inallieurensemont i»as |mi explorer, 
le sol ayant été couvert de iiei«,'c pondant les (piolcpios joui*s (|uc nous y avons 
campé. 

Dans le lit mémo du petit ruisseau qui rorino la frontière entre le iMudj 
français et le bordj tunision, nous avons copié lo texte sui\ant(|ue nous croyons 
inédit: 

— U7 - 

DMS . . . VKN . . . 
KOGATA VIXIT 

AN IX iisp: 

DMS 

M FK'rKONl 

VS VICTOR 

mVS VIX A LYII 

IlSK 

I){iis)iii"anfhui) i i •.-u ii).\[u\r '.{\lia\ Uij/ala ri.ril an(iui) !\. Iliir) ^{fln) 
i'isl.) 

Djis) mianibuis) s(acriihi\ M((trnts) PeCroiiits Virlhr piKs vi.r(il) a{iiin'si 
LVII. U(ic) syuts) c(st.) 
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RUINES DE LA ZAOUIA SIDI-ALI-BEN-AMAR 



"Los niinos quô nous <l(^si<înons parle nom d'uno^ Zaouïa située au iiiîlieu 
d'ollos, se rencontrent au pied du Djebel-Haouali prés de l'important point 
dVau de Klianpuet-es-Sour Cdc^fllé du mur), sur le territoire des Ouied-bou- 
(tliaueu). 

guoi<|ue leur étendue soit considéiaide, nous n'avons découvert en les explo- 
rant que les deux textes suivants : 



Hauteur des lettr* s()"':.^0: 



-- ys — 



PROBATIOR 



Prohalù.r. 



— ini — 



FAMIMASVA 



./'(uni/ia sffd. 



Nous'pensons qu'il Hindrait rherclicr là reniplncenient de rancienuc cité de 
Mtilifi qui ^e Irouvail sur la route de Caith.ijre ùTlieveste à XVI milles d'AI- 
tliihni(»s, îiuJfMird'Imi iMedeïuîi. î.a distaucer.ouiprise entre ce dernier point 
et la Xaouïa de Sidi-Ali-lien Amar cori'espond i\ celle indiriuée pur la Table do 
reutin;:er, et les l'uiuns qui nous occupent sont en outre sur la'grando voie ro- 
nniiiie qu'il nous a été possible dn suivre sur une^assez longue étendue. 
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EPIGRAPHIE 

DES ENVIRONS DU KEF (Tunisie) 



5'" FASCICULB 



ZANFOUR - DJEBEL IIANËCIIE - IIENCIIIR TOUIT 

KHANGUET-EL-KDIM - HENCHIR MEDED 
HENGIim-MADJOUBA 



INSCRIPTIONS RECUEILLIES EN 1882-1883 



PAR 



^SPÉRANDIEU 



t-IBUTBNAMT Â.V 1 7« REGIMENT D'INFANTBRIB 

Ofllotor d'Aoadiinl* 



"^ 



FÉVRIER 1880 
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RUINES DE ZANFOUR 



<ilLS»UWA.«) 



Les ruines de Zanfoiir sont sitiicos sur les bonis do l'oued do ce nom, i\ Ton- 
droit où la rivière sortant dos monta-nos commoncoà so répandre dans la plai- 
ne duSorss où elle so pord. Leur distance du villa^îo arabe dT.lIcz. est de? 
îildmétres environ. Kilos ont M oxplorùos par un assez grand nombre de yoya- 
geurs, entre autres par S. Orenvillo Temple, Pôllissier et M.Ouôrin . Leur iden- 
tification avecrancionne cité dWssnrns est depuis loncçtomps établie par 1 ins- 
cription suivante , que Sir (îrenville a lo premier copiée: 

— 100 — 



divo opTlUO septimio 

ET IMP' CARS- M-AVRlîLIO 

BRIT- MAX- GRRM • MAX - 

ces II II P-P- PKOCOS- OP 

IVLIAE DOMNAR PIAR FiïliiCl 

ET PATRIAE VXORl DlVl 

EORVM D 



SRVRRO PIO AVG- ARAIV acUXU' PART- MAX- 
ANTON INO PIO AV(Î • FRLICI PART - MAX • 
PONT- MAX-FlL-TRin- POT ' XVIlll IMP* IH 

TIMO ma.^iUOQYE PRINCIPI ET 
AVO • matri AVG - ET CASTRORVM ET SENATVS 

cJRVRRI anopii COL-IVL'ASSVRAS DBVOTA NVMINl 
rî P P 



[Divo oplitimo [Scplhmo] Scvcro pin lug(usio) Arah(ico\ [Aâ:\iah{cnic6), Par- 
l(hico) maœ(imn), cl imp(nralon) Cnrsiari) M(nyco) Anrclio A^ilonino pio 
Aiig(usto), fclici, Pari(hico) «?(7,r(/»io), lMt(nnnico) via{iino), Gcym(anico) 
ma.T(ivw), 3wnl(ifici) mn,v(imo), /tl(io), tyib(\inicia) pni(eslnlé) œviiii, i7n2^(e- 
rntori)iii, co(n)s(t(li) iiii, p(ntvi) pinlriac), proro(n)s(Hli) optimo maœimnqiœ 
principi, cl Julinc Dimumcpinr, frlici, Ar(fj(nslnc)y [vintri] Aiig(usti) et cas- 
troritm et senatus et patriao, u.rovi Divi Sereri [Aiig(usti) p(ii)l Col(onia) Ju-- 
l(ia) Assuras, devota immini corum; d(ccrelo) d(ecHriomim), p(ecunia) p(w- 
blica). 
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Cotto inscription est datée do l'aniiéo 215 et so rapporte an règne do Caracalla 
qni, comnio on le sait, était (ils do Soptinie-Sovére et de Jnlia Donina. On la 
lisait antrefois snr la IViso d'nn arc sissr»/. bien consorvô do nos jonrs. 

Arc^)oqno oCl M. Guérin a visité Ks ruines de Zanfonr, trois senienicnt des 
blocs sur lesquels elle était j,'ravéo ùtaiiMit encore en place; les îiutrcs étaient 
répondus au pied du monument. Lors do notre pasMïije, lots trois blocs signa- 
lés par M. Guérin couronnaient la porte triomphale, mais nous n'avons pas 
rencontré les autres fragments. 

Si ces derniers n'ont i»as disparu, ils no pouvont être gravés quo sur 
quelques uns des gros blocs quo nous avons bien remarqués mais qu'il no nous 
a pas été possible do retourner, (l) 

L'ouverture do l'are est do 5"HU), sa hauteur sous clof de vofite a prés de 7 
mètres et sa longeur totale. Il mètres. Le monument, eii i)artio ruiné par un 
tremblement do terre, devait avoir autrelois près de 10 mètres de haut. 

Sur l'un des blocs tocnbés de réjlirice,nous avons copié le fragment suivant 
qui faisait Yi'aisemblablemônt partie d'une inscription identique à celle que 
nous venons de citer : (2) 

— 101 — 

1)1 VO optimo Scptimio Soirro pio Aiifj. Arab. Adiah, Part, max. et 
IMP- Oaes. M. Aurcllo Antonhio pio Aikj. fclici Part, 7nax. 
BRIT. Max\ Qenn. max, pont, ma.c. fil, ti'ih. pot xviii imp, iii cos iiii 
P P . PROroA* optiiuo nuu^i moqua principi et 
IVLIAK Dommiepiac l'cUci Avy. lualt-i Aug, et ca.slronim et senatus et 
patriac uxoridim Sevori Aug. pii Col. lui, AssH7'as devota niimini 
eoriun d d p ]> 

Au nord-est des ruines était la nécroi»ole d' Assuras ; nous y avons copié Us 
textes suivants publiés déjà par M . Guérin dans son Voyage en Tunùie^ 2«« 
vol. page 94. 

— 102 — 

PROTOGKNIA 

C- IVLI- SATVR 

NINI OALIGIA 

NI SERV P- V 

AN XXV 



(1) C. L L. vol. 8. 

(2) id. 
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Proiogenia, C(an) Jiili(i) Satumini Caligiani serv(a)^ ïKià)^ v{ixit) an(nt^) 
XXV. 

— 103 — 

Ji. VALEUIVS li- KT 

IIOR- FILIVS 

P1V8 VIXIT AN 

NIS LXXXIX 

H S E 

L(ucUis) Valeriîis, L(ucii) cl lîoi\alUic) filiits pius^ vixil a7ini$ LX\XIX» 
n(ic) s(tlîis) c(st). 

— 101 — 

BELEiNIA FAB 

lA VIXAN XLIX 

H S E 

Bclenia Fabia vix{H) an(nis) XLIX, H(fc) s(ita) e{st). 

— 105 — 

S ISTKcidia A- F 

TERENTÎA 

PIA VIXIT AN 

NIS LXX 

H S E 

S. Ista{cidia],A('uli) f(ilia), Tcveniiapia vixii annU LXX. H(ic) s(ita) c(sl). 

— 100 — 

HERENNIA QF 

QUINTA PIA 

VIXIT ANNIS 

XXXV 

H S E 

Herennia, Q{i(inii) f{ilia)^ Qiiinia, pia viœil annis œœxv. II(tc) s(ila) e(si). 
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— ô — 

Dans une construction arabe située au-delà d'un ravin, nous avons, en 
outre, relevé doux inscriptions dont nous ne retrouvons plus les copies. 

Parmi les monuments qui restent encore nous citerons: 

\^ La cellaà'nn temple dont deux faces sont aujourd'hui complètement 
démolies (planche Ylll). 

2<* Doux théâtres. Les voûtes et quchjuos parties du proscenium de Tun 
d'eux subsistent seules; l'autre n'est indiqué que par quelques gradins. 

3» Plusieurs mausolées et plusieurs enceintes rectangulaires de construction 
byzantine. 

40 Trois portes triomphales. Nous avons i)arlé de l'une d'elles ; les deux au- 
tres ont la môme forme, mais leur état de conservation est bieu différent 
(planche VU). 

Au nord dçs ruines, une tribu des Ouled Ouarten a drossé ses tentes dans 
les anciennes carrières d' Assuras. 



♦♦«^■qOOJ^^i" ^ » 



RUINES DU DJEBEL HANÈCHE 



Près du Djebel nanèche, parmi quelques ruines qui se rencontrent, à droite 
de la route conduisant au Ksour ; nous avons copié l'inscription tumulaire 
suivante : 

— 107 — 

MAXIMA- PIA-VIXlT-ANNISXXlIHKLENVSKTAQVlLlNA-a« G'LIB 
FILIAE- PIISSIMAE- ET' SIBIRA PI A LVCI K Uomim. FECERVNT 

Maxima pia vixU annis xxxii, Helcnits et Aqiiilina,\_Aii\g(usii) lib{ert%)^filiae 
piistimaeet Sibira pia Luci(i) f(ilid) [ino)iHm(enium)'] fecenint. 

11 a été découvert ù Carthage uue quantité considérable de tombes d'affran- 
chis, mais files sont plus rares dans rintéricur de la Régence, où nous n'avons 
rencontré que celle que nous citou^. 
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RUINES D'HENCHIR TOUIT 



Les ruines d!?ie)ickir Touit ont une étendue considérable et se rencontrent 
sur le territoire algérien, à l'endroit où FOued Mellégue pénétre en Tunisie. 

Parmi les restes des constructions on remarque les ruines d'un temple, dont 
plusieurs colonnes sont encore debout ; quelques citernes et quelques mauso- 
lées. Nous avons, en outre, relevé les inscriptions suivantes qui sont pour la 
plupart très effacées : 

— 108 — — 109 — 

rf m S DMS 

jfoZLVS VIRIVS LA 

TA FLO RICHAVI 

RA • M • FILI XIT ANIS 

A VIXIT AN LXXXVI 

NI3 LXX H- S' E 

'i08, [pCiis) m(anibusy] s(acrum). [Saljlusta Flora M{arci) filia, viœit annis 
LXX. 

i09. D(its) m(anibus) s{acrum), Virius Laricha viœit an(n)is lœœxvi; h(ic) 
s(itiis) e(sl). 

- 110 - - 111 - 

DMS D- M- SAC 
CA1..LI RVM- AN 

VSTI NeA VENN 
OR- VI VSTA VI 

XIT AN XIT ANNIS 

NIS liXXXVHSE 
LV 

iiO, D(iis) m(anibns)s{acrttm), Callu:]l(ius ?) lustior viœit annis îv, 
m. D{iis) m{anibîis) saamm. Annca Venmcsta viœit annis lœœœv\ hiic) 
s(ita) e(st). 

Les lettres N et I sont liées à la 5<> ligne. 

Ce dernier texte so rencontre h quelque distance de riienchir Touit, parmi 
quelques ruines situées snr les bords de l'oued Ék-Ksob, affluent de droite de 
l'oued Mellégue. 
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RUINES DU KHANGUET-EL-KDIM 



Les ruines dn Khanguci-el-Kdim, plus connues sous le nom de ruines du 
Pont-Romain^ se rencontrent ii 18 kilomôtros à l'est du Kof, sur la grande 
route de Souk-Arrhos à Tunis. Leur position par rapport aux deux points 
connus duKef (Sic«a), etde Bordj Messaoudi (Thacia^, semble autoriser leur 
identification avec les ruines de Tancionne ville de Siguese que la Table de 
Peutinger place à XIY millet de Sicea et à XVI milles de Tliacia; cependant 
M. Poinssot, sur la carte qu'il a drossée à la suite de sa reconnaissance archéo- 
logique en Tunisie, les désigne par lo non) do Municipium . . . cuhitanum, en 
s'appuyant, sans doute, sur la découverte de (luelque texte que nous n'avons pas 
rencontré. 

Dos fouilles pratiquées en 1883 par ordre de M. le général d'Aubiguy, qui 
eommaudait alors la subdivision du Kor,ont fait découvrir 31 textes qui ont été 
envoyés à l'Académie des Inscriptions et HoUos-le tires, mais les pierres qui les 
portaient ont été sans doute enterrées car nous ne les avons pas retrouvées 
pendant le peu de temps que nous avons consacré h l'exploration des ruines. 

Nous n*avons relevé que les inscrii)tions suivantos : 

— 112 — 

corona lauri 

D- M- S 

L- IVNIVS 

QVIRINA- 

MERCEL 

LINVS- PIVS 

VIXIT- ANNLXXI 

n- S- E 

I>(iis) m{anibus) s{acrum)* L(tœius) Jimius^ Quirina (tribu) , Marcellinus 
piu$ vixit ann(is) Ixoci ; h{ic) s(itHS) c(st). 

Parmi les ruines d*une porte; haut, des lettres O'^IO, les T ont 0">il. Bloc 
cubique. 

— 113 — 

DBO SOLI 
IIONORI 

bT virTvTi 
pro salvtc 



Deo ioli^ îionoH et virtiiti, pro satutle. 
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Parmi les ruines d'une autre porte ; hauteur des lettres,0,*10.: 

— 114 — 

MARTI 
AVG 

Sur un bloc do 1" de long sur 0"'45 de large ; hauteur des lettres, 0"^ : 

— 115 — 

Et il 

SVO ET METII (mccU) MAR 

II TpRVM SVORVM N 

R. .AMENTIS SVA PEGunia fcdt 

— 110 — 

DMS 

CORNELI 

ACFILIA 

MVSTACI 

A PIA VI 

XIT AN 

NIS XXXIII 

H S B 

DCt't») m(anibu5) s{acrum). Comelia, C(aii) filia, Muatacia, pia, viœit annia 
xxxiii;h(ic) 3(ila) c(st). 

Sur un cippe hexagonal situé sur un monticule an-del& de l'Oued Kdim : 

— 117 — 
FQVIR 
NEPOS 
PROCV 
LIANVS 
VIXIT 
ANNIS 

LXX 
H- S- E 

F Quir(ina tribu) Ncpos ProcuUanua, viœit annia Ixm: h(ic) a{ftua) e(at). 
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- 10- 

BDtre le Kef et le Pont- Romain, sur une borne milliaire renversée: 

— 118 -^ 

PACATISSIMO 
IMP CAES M 

OLAVDIO 

TACITO PIO 

FELICI AVG 

NOSTRO 

CXXXIU 

Pacaiissimo imp(eratori) Caes(ar%) M(arco) Claudio Taciio^pio^ felici^ Au^ 
g(iisto) nostro, (Milita patsuum) CXXXIU. 

Pierre de 1,"70 de haut sur 0,»45 de largo; liautour des lettres, O."045 aux 
7 premières lignes, 0,"K)35 aux 3 suivantes, 0,*^03 aux 2 dernières. 

— 119 — 



...RNIO. ..!.... 

O..POPVL.A 

III 

NIO CV 

B1TANT...REC0N 
LATO POSVERVNT 
MES.SIVS SECVNDVS 
MEMMIANVS PIARCI 
VS NVMIDICVS II YIR 

Q Q PEDICAVSRVNT 

La partie supérieure du texte est à pou prôs illisible. 
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RUINES UHENCHIR MEDED 



Sur los dernières pentes du Djebel Bdiri, prés de Toued Zouatin afifluent de 
roued Aoud, s'étendent les grandes ruines d'Henchir Meded. 

Nous les avons explorées dans les doruiere jours de décembre 1882 et nous 
y avons copié les textes sui^ ants : 

— 120 — 

m PRIVATO SOLO SVIS SVMTIBVS 
ANVS FILIVS EIVS PATRIAE SVAE 

M. le Docteur Schmidt cite ce fragment dans le 5« volume de VEphemeris^ 
p. 275 et la juxtapose aux deux suivants que nous n'avons pas rencontrés : 



... ESEIPLE 

civitatlS MIDIDIT- 



— 121 - 

QVAS PAPIVS I 

rtEDIFICAYIT Vkpiiis 

. . . , THBEMÂ 



— 122 — 



N PRIVATO SOLO SVIS SVMTIBVS 
ANVS FILIVS ËIVS PATRIAESVAS 
H lavai 



fe/iciaaimo aaeculo d d. n n. C, Aureii /o/eRI * DIOCLETIANI* PII* FELICI8 
inmti Aug. et M, Aureii Vateri âfaximiani PII FELICIS* INVICTI* AVO* QVO 
rum y/rtufe ac providentia omnia in meiil^ REFORMATVR* CVRIA A SOLO IX 
tructaestcum cohnnis ef porf/c/6wS CONFINVIS CONfERENTIBVS VNIVERSI8 
curtafibus ciyitat. Medidif dedicante M. AVR. ARISTOBVLO C*V- PROCOS* AFRIGAE 
una cum Macrinio Sossiano c. ¥. ieg. curante REMP* RVPILIO.PISONIANO • E • V • ORDO 



apiendid.'ssimus epuljm piebei prESTANFIBVS CVRIALIBVS VNIVE.\3I3 • D • D • 

Les deux premières lignes de cette inscription ont été martelées. Les comp- 
tes-rendus de TAcadémie d'Iîippono (année 1883, n° 2) citent notre copie, mais 
par Suite d*nne erreur de composition, la pierre est signalée comme ayant été 
rencontrée ixVlIe^ichirMatyouba. 

Ce texte est à rap^iroclier du suivant publié par M. Guérin et inséré au 8 
volume du Corpus sous le n^' 608. 
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^ :c "^ ^ % ' . * . 

-^ 5 ^ 2 2!î: ^ €:tic**»a ea 5H5l fc*y 1 <j Pt*;#u«:it:*j 

'^ 5^ n ^ -s-' ^ 



^ '^ i i '^ i'ir^i^rTavaut a/*"jûà*iii:- 

T ? 35 2^ . -V 

-" > o $; -< 

? i- ^ ^ ^ : fc:î;aT4v"ie^ ft C4fc2A:LiA SzeLSUj r*ii- 

AiTJt^u J4j , q îi , ë.î il. \^"' -na. ^rs 



î ^ 5i 5 ^ 

r ^ r* ^ 5 



^ SS^2^ 






2 ^ 3 C ^ : âv;, > et ^ =#:• d* JLDu':-«î:Ai 5l*«û»- 

S Ç ^ X S - M*u, c-i^.i* *ie c-i/'-iK-'Mi** tir e4 lie 



^ 3! 



^ ^ : inser.pUjQ dcrC^lAria zràTAi ea ±53. 



"^ ;sj r* ^ 5 si *>«â le eociiilkt de Cano, et pu':.î:e« 

I 2 3 ^ >^ ^ ? pA*" M. EéCier soas le n* 2r:±6 ÔAiiS 

I ^ 21 r- S < < 

? = 5 ^ s ?^ 

« -•: ^ H -< 2 



K 



^ ,^ Tl ^ '>, 



» 



5 '- ^ ^ ^ 

S '• o P s S 

^ S 2 M 5 W 
c î5 W ^ ;:i 

? « 25 2$ g 
Sx « ;:$ s »^ 

ilïii? 



3 > ^ O ^ [*] Cf. Wilmanns, Exempta inscripi. 

ixiè%ê n-1053et2360. 
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— 18 — 

— 124 — 

moniimENTVM QVOD 

L- VOLVSIO SATVRNINO QVI VIXIT ANNIS XXC 

L- VOLVSIAE SArVRNINAE MAXIM 

PllSSImo PATRl 

ET IVUaE SEVEKAE CONI VGI .' 

SVIS FEClï 

— 125 — 

QVIENS 

IIIO lACET liono 
RATVS FldeliS 
IN PACE RKijuie 
NS VIXIT ANn/* 
LXVIIII MK Vil 

— 120 — 

DMS 

OCT FORTVNATIA 

NO L IVL DEXTER ETLA 

TiNIVS ROGATIA 

NVS MONVMEN 

TVM FECERVNT 

VIX AN XXX 

D(iis) m(anibtts) s(acncm). Ocl(avio) Fortttnatio. L. JuUftu) Dexter et Lali- 
niiu Rogatianus tnonumentum fecerunt. yix{it) an(nts) xxx. 

Les ruines sont envahies par des cactus qui en rendent . l'eiploration 
difficile. 
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RUINES DE L'HENCHIR MADJOUBA 

(Saltus Massipianus) 



Les ruines de VHenchir Maâjouba so roiicoulrent entre la Kalaà-os-Senam 
et le Djebel Slata, sur les bords d'un ruisseau aflluont do gaucho do l'oued 
Sarrath. 

Leur étendue est considôralle et nous regrettons que lo temps nous ait fait 
défaut lorsque nous les avons oxploréos. 

Des pans do murs appartenant aux ancions monuments de la ville, se voient 
sur un certain nombre de points j quelques mausolées sont encore recon- 
naissables, mais notre attention a été surtout attirée par une fontaine romaine 
admirablement bien conservée. 

Parmi les ruines de certaines constructions arabes nous avons lu les trois 
fragments suivants : 

— 127 — 

1. lANIPll- 

2. SSTRENVE • lilT FIDELIT 

3. ANT • lANVA 

Ces textes sont en caractères de 0*°, :3Û et ont appartenu très-vraisembla- 
blement à une môme inscription. 

Près de la fontaine romaine ;haut. des caractères, première ligne, »; 20 ; 
deuxième ligue. *»: 12. 

— 128 — 

aVGG nn 
. . . ANTO 
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— 15 — 

— 129 — 

DMS 

APPIVS 

FORTUNA 

TVSVIXIT 

ANIS LU 

H S E 

D{iis) m(anibus) s{acrum). Appius Fortunatus viceit anfn)it LU, H(ic) 

sCitta) e{it) 

— 130 — 

DISMANl 

SACR 

POMPEIATIBF 

VIXIT AN XX 

HSE 

Di(i)s tnani(bua) sacrium). Pompcia Tib(crii) f(Hia) viccil att(nt's)\X. H{ic 
a(ita) e(st). 

— 131 - 

DMS 
ANTONIA SECVNDINAVIXITAN 
NIS XXXVI C. CORNÈLIVSVIC 
TOR COtiluçi fccit 

D(iia) manibiis) s(acrum). Anlonin Sccundina m'aoit annis XXXVI. C{aiu3) 
Cornélius Victor con[iugi fecil (?) ] 

— 132 - 

dm s 
....VS 
....INIA 
«lajtYAN 
nfsLXXV 

La pierre est brisée à gaucho oi on haut. 
Fragment d'inscription impôrialo : 

— 133 — 

dlVl 
E.A 
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— 16 — 

— 134 — 

c mNlO FAVSTINO 
...DOPOSTVMIANO C V 
c'oS • ADLECTO INTER C^mib 
ES • AVGQ • NN • SACERDOTl 
/LAVIALI • TlTl A/f • LEG • AVGG • 
PR • PR • PROVINCIAL? MYSl 
AE INFERIOW^ ieg, awGG • 
PR • PR • ^^o^inciae bel 
QXCke leg. Angg pr pr 
PROVINCIAL /W5ETA 
, niae leg, Aug, legionis . . . 

Lorsque M. M. Fennor et Nachtigall explorèrent les ruines que nous venons 
de décrire, le texte, dont nous n# citons qu'une partie, avait 25 lijfues. M. 
Wilmanns le chercha inutilement plus tard, et se borna à reproduire au 
Corpus la copie de ces deux voyageurs. (U 

Le fragment que nous avons retrouvé a U ligues, et a beaucoup soutfert. 

Le personnage dont il est question aux deux premières lignes est le 
môme que celui dont nous avons rencontré le tombeau près do la Kalaà- 
es-Senam à quelques kilomètres de là. 

M. le capitaine Tauxior, dan^ le Bulletin N<* 10 do l'Académie d*Hippone, 
ne pense pas que riienchir Madjouba ât jadis partie du Sallus Mastipimius, 
et propose pour ces ruines le nom do Macubius, M. le capitaine Tauxier, 
commet croyons-nous, une erreur provenant de ce qu'il place les ruines qui 
nous occupent, entre la Medjerda et la Seybouse, tandis qu'elles sont au 
sud de l'oued Mellèguc, près de l'ancienno ville de Thala dans la province 
de la Byzacéne. Le nom du SaUus Massipianus nous parait donc préférable 
et c'est celui que nous proposons. 



(\) Cf. C.LL. vol. 8, n* 597. 
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EPIGRAPHIE 

DES ENVIRONS DU KEF (Tunisie) 



6"« â 7"* FASCICULES 

RUINES DE SIDI ABD-ER-REBBOU 

(MUSTI) 



INSCRIPTIONS RECUEIISLIES EN 1882-1883 



PAI^ 



^. ^SPÉRANDIEU 

LIEUTENANT AU 1 T REGIMENT D'INFANTERIE 
OfXleier d'Acadéxni» 



T^ 



MARS 4b AVRII. 1880 
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RUINES DE SIDI ABD-ER-REBBOU 
<m:xj»ti) 



lies ruines de Sidi Abd-er-Rebbou se reDcontrent sur la route du Kef ix Te- 
boursouk, d 7 kiloniôtrcs environ do Bordj Messaoudi. Elles ont été visitées au- 
trefois pars. Grenvillo Teinplo,Borbrnggor,Wilraanns et M. Guériu et plus ré- 
cemment par M. Poinssot qui y a relevé un certain nombre de textes inédits. 

Nous avons, à notre tour, exploré ces ruines à diverses reprises pendant le 
moisde juin 1883, alors que nous occupions, avec une compagnie du T?"* de 
ligne, le poste de Bordj Messaoudi, et nous y avons copié les inscriptions 
suivantes: 

Près des ruines d'une porte : (1) 

— 135 — 

SVMMA EXIIS VN QVAE 

MEMORIAM QVOND SOCERI SVI 

rosiia sTaTvis solo pvblicO coepiT eT 

P.IIS OMNIBVS BP GYMNASIO VNIV 



Prés du bloc précédent et faisant vraisemblablement partie de la même 
inscription que lui : (2) 



CD Cf. Guérin, voyage ^i^Tunisie, p. 101 — C. 1. L. vol. 8. 
(2) id. id. 
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— 4 — 

— lie — 

ARCVM QVEM 
SVAE PROMISERAT 
CTlONEM MVSTITANIS 
DEDICAYlT DATIS 
SIS P0pî(/AR1BVS 

Les caractères do ces deux textes ont O'» 10 do hauteur; les lettres T ont 0*1 1. 
Les pierres sont recouvertes par des blocs énormes qu*il faudrait enlever pour 
lire complètement les inscriptions qu'elles portent gravées. 

L'ancien nom de la cité se rencontre ici sous forme d'ethnique. 

Prés de là ; hauteur des lettres, 0°'12 : 

— 137 — 

PRO salvTe 

. . • 

C- CORNELIVS 

DI 



Nous citerons en outre un fragment que nous n'avons pas rencontré, mais 
qui est donné par M. Ouérin, et a peut-ôtre subi le sort do tant d'autres perdus 
aujourd'hui pour longtemps, si ce n'est pour toujours. 

— 138 — 

GORDIANO 
AVG- 



Sur un bloc fragmenté en quatre endroits et placé au sud de la Kouba 'de 
Sidi-rAbd-er-Rebbou près d'un mur arabe ; hauteur dos lettres, 0"*09 : 

— 139 — 

M MARIA LVCINA PLAM' OT L' FVLVIVS KASITS PVL 

BRITANNIAE- INFERIOR- FILl" EIVS' CVM- OB' HONOR EIVSD 
ORTVLIS DeCVRIONIBVS et ^PVLIS CIVIBVS DATIS 
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Près de là; caractères de môme hauteur: 

— 140 — 



ADLECTI. .. OBILl SVI H 

PRIVATIANO QVOQVE- V- C* LEGA<0 

— 141 — 

CAES GALL 

ACT KART ET GALLIAE NARBO 
neiisis /2BERAL1TATE SVA AMPLIVS A 
Ces trois textes faisaient très-cortaiueineut partie d'une même inscription(l) 

Hauteur des lettres, 0"H)9. (2) 

— 142 — 
cpiilYM ET OYMNASIVM 

— 143 — 
rc'^TITVlT IDEMQVE DEDICat?« 

Dans une nécropole dont nous parlerons plus loin; 
Hauteur des lettres, 0«055. (3) 

— 144 — 

NOBILISSIMO STATV DOMINORVM VRhicipiim nostrorum Valenti 
NIANI ET VALENTIS PERPET AVGG 'ÏOtian orhem abstaiumprislinum 

ATQVE PERFECTVM DlSPO^Entiinn procoyisul 

E AFRICAE IVDICI SAORARVM iï^^Oque cogniiionum. 

CVRANTE FL- RESPECTO LVCVl.LO EL* PP- 

(1) Guérin, Voyage en Tunisie t. II. p. 102. 

(2) id. p. 104. 

(3) Notre lecture a été complétée par celle de M. le docteur 8chmidt,£[pAem. 
épig. t. V. n« 582. 
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Plusieurs dos inscriptions qui vont suivre avaient ôtô adressées à TAcadé- 
mie dUIippono,mais soit que les copies de nos notes fussent rautivos,soit que les 
typograi»hos aient mal composé Icstoxlosqui leur avaient été remis, quelques 
erreur?, que nous corrigeons ici, se sont glissées dans les comptes-rendus pu- 
bliés par cette société savante. 

Fragment de milUaire trouvé prés do la Kouba, dans un mur bordant le 
chemin ; haut, des lettres, 0'"15 : 

— 145 — 
LXXXX 

Sur un bloc voisin : 

— 146 — 

dIVO CAES 
A R 

Déjà connue :(1) 



— 147 — 

DMS 

Q KGNATIVS 

M F COR 

SIMPLIO 

VS PVA XXXV 

MV ILSK 

D(iis) m(anibHs) s(acrum), Q(uiniHs) Einialius, M(arci) f{iliHs), Cor(nelia 
tribu), Shnplicius,p(iui) v(ixit) a(nni:i) xvxv, m(ensiOus)v.II(ic) s(itus^ c(st). 

Prés d'Aïn-Rhar-Sallah : (2)- 



(1) Guérin, out?. cH^, page 104. 

(2) • id. 106. 
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— 148 — . 

IMP CAESARI 
M AVRELIO 
PROBO PIO 
FELICI AVG 
PONTIF MAX 
IMO TRlBwn^ 
cia potestate 



Impieratari) Caesari M(arco) Atirelio Probo pio fclici Aiig(usto) ponlif[ict) 
maœimo trib\unicia) pot{estaie) 



— 149 — 

D N 

CONSTA 

NTINO 

PIISSIMO 

NOBILIS 

SIMOQ CE 

SARE 
LXXXVII 

D(6mino) n{ostro) Comiantino piissimo nobilissimoq(ue) C(a)esare. (Millia 
passuiim) LXXX V//. 

— 150 — 

IMP CAES 

C. Messii Trai 

ixni Dccii 

pîi fclicis 

Aug 2^onti 

ficis maxi 

mi trib' pot ii 

COS III 

p, p. 

LXXXVl 
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Ca n*«st que sous la plus grande réserve que nous complétons ce milliaire 
par analogie avec celui que nous citons plus loin sous le n<*152. 

La 3"** puissance consulaire de Dôce correspond aux années 250-151 et la 
puissance tribunice à restituer est sans doute la seconde. 

— 151 — 

"" IMP- CIES 

CrVLIVS Verus Maxi 

minus pins felia» 

Aug- Qerm max 

Sarm max Daci 

ciis max pont 

max t p m imp... 

et C hUius Verus Maxi 

mus no&msSIMVS 

CAES PRINCEPS IWE 

NTVT- GERM- MAX- 

SARMAT MAX DACIC 

MAX VIAM A KARTHAG 

VSQVE AD FINES NVMI 

DIAE PROVINC- LONGA 

INCVRIA CORRVPrAM 

ATQVE DILAPSAM RESTl 

TVERVNÏ 

LXXXVI 

— 152 — 

IMP CAES 

C MESSI Trai 

ANI Decii 

PII FELIcf* 

AVG PON« 

FICIS MAo;; 

MI- irib. pot. U 

cos m 

P P 

LXX 
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Imp(eratoris)Caes(aris)C(ai{) Messi(%) [Trat]ani D[ecit]piifeliicii]AtiÇ(ustt) 
pon[ti]/lcis ma[cci]mi [trib(unicia) poi(estate) ii. co{n)s{ulis) iii] p(airi8) {par- 
iriae). (Millia p€usuum) LXX. (1) 



— 153 — 

FORTISSIMO 

IMP Wr PACA 

TORI VRBIS 

M CLAVDIO 

TACITO Fio 

FELICE AVG 

N 

LXXXVIUl 

Fortissimo imp(eralori) et pacatori iirbis M{arco) Claudio Tacito p[ioYeîice 
Aug{usto) n(oslro), (Millia passuum) LXXXVITI, 



— 154 — 

IMF CAES 

MAVRELIO 

PROBO PIO 
FELICI AVG 

PONTIFICI 

MAXIMO 

TRIBVNICIa 

P'OTESTATE 

Cas 

Imp(eratori) Caes(ari) M{arco) Atirelio Proho pio felici Àtiç(usto), pontifici 
maœimo, tribunici[a\ potestate \co(n)$iili ] 



(1) Cf. plus haut nl50 
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Il est sans doute question ici de la l^^' puissance tribunice de Probus qui 
correspond à Taniiée 276, 

C'est prés d*Aîn>Rhar-Sallab, dans la plaine, à 200 mètres environ de la 
l'oute, que se trouvait l'une dos nécropoles do Musti ; tous les textes suivants 
)n proviennent et il sufllrait de quelques fouilles pour en faire connaître une 
luantité d'autres. 

Sur une pierre tumulaire destinée à recevoir deux inscriptions ; hauteur des 
ottres,0«K)55: 



— 155 — 

DMS 

PILO 

NIVS F 

CORN 

PRIMA 

TIVS 

P V AN 

XLVIIII 



D(us) m(anibiis) s(acnim). C(anis) Pilonius C{aii) flilius), Com(elia tribu) 
rimatius, p(ius) v(ixil) an{nts) XLVIIII. 

Le nom de Pilonius et le surnom de PHmatius apparaissent ici pour la 
omiôre fois en Afrique. 

Hauteur dès lettres, 0"K)5 : 



— 156 — 

DMS 

NONIA L F 

FORTVNATA 

PALMVLA PIA 

VIXÎT ANNIS 

XXX 

HSË 
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Dfiù) m{anibus) s(acrum), Nonia, L(tidi) f[ilia) Foriunala Palmuîa, pia, 
viœit annis œxx, H(ic) s(Ua) c(st), 
Lo surnom de Palmula ne s*6tait pas encore rencontré en ôpigrapine. 



Hauteur dos lettres, 0"»08 : 

— 160 — 

DMS 

PACCIA F 

MAIORl 

CA P V A 

XVI M V 

USE 

D{iis) m(anif)ni) s(acnmi).Pacctay C{aii) f\ilia), Maiorica, piia), v{i(cit) 
a(nnts) œvi^ m(c)tsihus) v, n(ic) s(ita) c(st). 



Hauteur des lettres de la première ligne : 0"»04 ; des trois dernières : 0"*035. 



— 161 — 

DMS 

C CIISANIVS 

NAMPAMO 

PVA LXXXVI 

H- S- E 

D{iis) m(anibi($) s{acntm). C(aius) Cesanius, Nampamo, p{tns), v(ixii) a(n' 
nis) Ixxaxvi, JI(ic) s{ilu8) c{st). 

hb surnom de Nampamo s'est rencontré assez fréquemment en Afrique. Son 
ortliograplie est très variable. 11 y a lieu de remarquer Ici, à la2"'« ligne, la 
forme archaïque de la lettre E. 

Hauteur des lettres, 0'"05 ; les lettres M et V sont jumellées dans le mot 
Musiulîis : 
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— 157 — 



DMS 
IVLIA C P 
CORNELIA MVS 
TVLA P 
V A. XXV 
II MX 
HSE 



DMS 
Q- VALERI 
VS Q P 
CORN 
CRIMIAL 
TIVS P V 
A LXXII D 
XVI HSE 



Q VALERIVS Q P 

CJORN MVSTVLVS 

V A XXXV MENS VIII 

HSE 

D(iis) m(anibus) s(acrum). Julia, C(aii) f{ilia), Comelia (tribu), Mustula, 
p(ia), v(ixit), a(nnis) xccvii. m(ensibtts) X. H(ie) s{ita) e(sl). 

D(iis) m(anibut) s(acrum). Q{itintits) Valeritts Q(tnnti) f[ilius), Com(élia) 
(tribu)t Crimialtius, p{ius), v(ixit) a(nnis) Ixxii, d(iebus) xad. (Hic) n(tiu) 

Q(uintus) Valeriua, Q(,uinli) fï(Utt3), Com{elia) (tribu), Mustulut, v(ixit) 
a(nnis) œxxv, mens(ibtia) viii. H{ic) s{itus) e(st). 

Hauteur des lettres, 0'°04 : 

— 158 — 

DMS 
C SEXSTI (sic) 
VS C FILl 
P V A LXX 
HSE 

Hfit) m(anibu*) a{acrum). C(aius) Sextiiu, C{ai() filiifu), p(ùu), v(ixit) 
a(nnis) Itv». H{ic) s(itu3) «(<(). 

Sur le odté gauche d'une pierre destinée à recevoir deux épitaphes ; hauteur 
des lettres, (fOSôi 
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— 159 — 

A IVLIY 

S BOrifl 

FATIVS 

PVA 

XLV 

H S E 

A(;ultt3) Julitts Bonifatiua, p(ixis), v(ioeit) a{nnit) alv. H{ic) s(itus) e(it). 

Hauteur des lettres ; 0*^5 : 

■ — 162 — (I) 

DMS 

NONIA L F 

HONO 

RATA P 

V A XII 

MX D XVIIl 

H S Ë 

JD(ttj) m(anibua) s(acrum). Nonia L(ttcii) f(iîia), Honorata) p(ia), v(ùtif) 
et(nnii) xii, m{entihtis) te, d(idnu) xviii. ff(ic) s{ita) e{st). 

La personne dont il est ici question était sans doute la sœur cadette de cel- 
le dont l'épitaphe est donnée plus haut sous le n° 156 . 

Hauteur des lettres : (y^OSS, 

— 163 — (1) 

DMS 
Q IVLIVS STER 
TIVS VRBANVS 
PATER TOT FAS 
CIVM ET FL PP 

PATRONVS 

CEREALIVM 

VIXIT ANNIS 

- LXXXVIII 

HSE 

I 

(I) A propos de celte inscription une erreur typographique,dont nous nous apercevons trop 
tard,nou8 folt éoHre à la page suivante, ligne 10,HADBNT au lieu de HABBNS,nous prions nos 
lecteurs de vouloir bien rectifier. ' 
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D{us) m(anibus) sfaa^îtm), Q(tiinlîis) Jîilhts Stertins, Urhamis^ pater lot 
fascium et fl(amen) p{er)p(etuus), patrontis Cerealium, vixiiannis liXXXVIII. 
H(ic) s{itm) e(sl). 

Les lettres V et M sont Jiimellées dans le mot Cerealium. 

L'intérôt de ce textf" est contenu tout entier dans les fonctions dont Iulius 
Stertius avait étérevôtu. Le culte de Cerôs était assez répandu en Afrique 
pour que nous ne soyons pas étonné de rencontrer ici mipatromis cerealium; 
quant à la qualidcation déparer <o//hsctmn, nous ne saurions mieux faire 
que de citer rexplication donnée par M. Monimsen dans le vol. V do VEpheme- 
ns, p. 358. «Pater totfascium, dit-il, est libères habentcomplures uses magis- 
« tratibus municipii cum fascium honore coniunctis.» Le Corpus^ n"* 2756, offre 
un autre exemple de cette appellation. . 



Hauteur des lettres des deux premières inscriptions ; 0"'04 ; do la troisième : 
0«03. 

— 164 — 



DMS 
CORNE 
LIA LF 
BONIFA 
TIA CAT 
TOSINA 
PVA LXXXV 

HSE 



DMS 

SKX Scm 
PRONtus 
SATVRNl 
NVS DEC 
FL AED PV 
A LXXXXV 

HSE 

DMS 
SEMPRO 
NIA ÎA 
LIA PVAL 
MI H S E 



D(iii) mianibus) s(acrîim), Comelia, *I(wciO /{iliaj, Bo7iifacia CaUostna, 
p(ia),v(ixit) a(nnis) LXXXVI. Fl(ic) s(ita) e(st). 

Sex(txis) [Sem']pron{ius] Satuminui, dec(urio), fl{amen), aed(ilis), p(iiis), 
v(iœit) a(nnis) LXXXXV; h(ic) sijiiusM*^)* 
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D(us) m{anibus) s(acrum), ScwpiciUa 
fn(ensibtis) i. ll(ic) s(iia) c(st). 



ï(<a) v{iœit) a(nnis)l 



Bien que lo cognomen do Cailoswa no so soit pas encore rencontré, nous ne 
croyons pas plus à une erreur de locturo, qu'à une erreur du lapicide et nous 
ne peuMons pas que l'on doive lire Calonina, comme le pense M. le Président de 
TAcadémio d*Hippone. (1^ 

Hauteur des lettres, 0'"05: 

.-. ia5 — 

DMS 
^ PIRMIA 
PIA VIXJT 
'ANNIS XX 

USE 

L(iis) m(anibns) s(açr\im), Fv^nia pia vixU minis XX. H{ic) s(Ua) e($i). 
Hauteur des lettres: 0"K)4: 

— IGG — 



DMS 


DMS 


IVLIA 


L ANINI 


CASTV 


VS M FIL 


LA ARRA 


(X)RN FE 


NI AN A 


LIX POTl 


PVA 


TIANVS 


LXXII 


PVA 


USE 


LXXXXl 




HSË 



D{iis)m(anibus)s(acrum). Julia Casiula An^aniana p(ia) v(ixH) a(nnis) 
Ixœii; h(ic) s(ita) e(st). 



(1) RuUetin d*Hippone n* 1^, page eu. 
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D(i%s) m(anibia) s{acrum),L(uciits) AniniuSy M{arci) fil(ius) Com{elia tribu) 
FeliXy Potitianus p(it4s) v{iijcit) a(nnis) Ixxxœi. H(ic) 9(it%i9) e{st). 



Hauteur des lettres ; CH)5 : 



— 170 — 



DMS 


DMS 


CAECl 


IVLl 


LIA 


VS RO 


OP Vie 


QATl 


TORIA 


ANVS 


PVA 


PVA 


LU 


LXXl 


HSË 


HSE 



D{iis) m{antlnis) s{acrum). Caeciîia C(aii) f{ilia) Victoria p(ia) v(iant) (annis) 
m. H(îc) syita) e($t). 

L(iis)m(anilms) s(acrum). Jtilius Rogatiamis p(ius) v{ixit) a(nnis) Ixœi, 
H(ic) s(Uiis) e(st). 



Hauteur des lettres ; 0°K)4 ; 



— 171 — 



DICS 


DMS 


• CAE 


• CAE 


CILIVS 


CILIVS 


FlLACl 


COCCE 


NIVS 


IVS 


PVA 


PVA 


LXX 


XXVI 


HSE 


HSE 



b(iis) m{anibu9) sÇacrum) QCuintusf) Caecilius Filacinius p(ius) (viani) 
a(nnis) lœœ, H(ic) s(itm) e(it).\ 
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D{fi$)i}i{ani>2is) s'acrum). Q(uintus?) Caecilitts Cocceixis p(ius) v(ixii) a(n' 
nis) XXVr. JI(ic)s(itus)c(sl). 



Hauteur des lettres: 0"045. 

— 172 — 

DMS 

L FABIVS LFILCORNELIA 

FELIX DECVRIO M M PVA 

XX M IIII DIE VNO 

H S E 



D(iis) m(anibtis) s(acriim). L(îtcius) Fàbitis, L(ucn) fil(ius,) Comelia {trihu) 
Fehx, decurio m(nnicipii) M{nslHani)^ piitis), t'ifociU ainnis) xx, miensibus) 
1111, die uno, IKic) s(ihis eiith 



Hauteur des lettres : 0"'04 : 

- 173 — 

DMS 

L FABIVS L F œR 

FORTVNATVS 

DEC MM FLAM 

AEDILQ PVA XXV 

H S E 



Diiis) mianibus) S{acmm). Liiicius) Fabius, Uucii) flUius), Cor{nelia Mbti) 
Foriimattis dcchirio) m{iinicipii) M(uMiiani)y flamicn) acdil(is)q(Ue p(îus) 
v(ixit) ahinis) xxv. If{ic) siiius) e^st). 



Ce texte est à comparer au précédent. Les deux personnages dont il est 
question, et qui furent tous deux membres de Vordo de Musti, étaient fils sans 
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doute du môme Fabius. 
Hauteur des lettres; (W4 : à la première inscription ; 0"K)5 à la seconde. 

— 174 -- — 175 — 

DMS . DMS 

OCTAVIA C CORNE 

Q F NEME LIVS PRI 

SIS PVA LI VATIAN 

H S E VS PVA 

XXXV 
HSE 

i74''D{its) m{a7iibus) s{acntm). Octavia,Q(tiinii) f\ilia)^Nemcsis, p(ia) v(ixit) 
a(nnis) LI. //(te) s(rta) c(sl), 

i75^D{us) m(anibiis) s(acimm). C{aht$) Co^melhts Priva liamis.p(itis) v(ixiù 
a^nnis) XXXV. n(ic) s{Uus) c(sl). 

Le surnom de Nemesis est asiez rt re. 

Hauteur des lettres; 0"'04 h la première inscription ; 0"*b45 à la seconde : 

— 176 — 

. DMS 

L TVSTV 

LEIVS FE 

LIX PVA 

LXXXXVII 

HSE 

DMS 

IVLIA M F SPI 

CAS NIETISSIMA 

PVA LXXXVII 

HSE 
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Dliis) m{anibtis) s{acrum), L(ucius) Tustuîeius félix, p^ius) v{iœU) a(nnis) 
ooxœxvii, ff(ic) s(ittts) e{sl), 

D(us) fn{a7ubîis) s{acntfn), lulw, M(a7*ci) filia, Spicat Niclissimap{ia) v(ixi') 
a(nnU) LXXXVII. //(ic) s(Ua) e(st). 



Hautear des lettres: l"» ligne, 0"»07 ; lignes suivantes, O^KISô. 



— 177 — 

DMS 

CN- CORN DA 

TVS DEC SACER 

DOS CEREALl 

VM ARC AED 

PREF IVRIS D 

PRO IIVIR HO 

MINI BONO 

PVA LU 

HSE 



D(us) m{anibîis) s(acrum), Cn{eius) Com{elianiis) Datus, dec{urw)y sacsrdos 
Cerealium^ arc(afiîis), aedilis, prcf\ectus) juris d(icu7tdo) pro duumvir(U), 
homini bono,p{his) v(ixit) a(nnis) LU. H(xc) s(Uiut) e(st). 



/ 

Les lettres N et I sont jumellôes à la S"»* ligne. 

Ije personnage auquel se rapporte cette épitaphe devait certainement Jouir 
de la considération générale. Son cursus ho^torum est modeste, mais la di- 
versité des fonctions énuméréos et la qualification d'homini bono autorisent 
notre conjecture. 

Les décurions remplissaient dans les colonies ou les villes municipales des 
fonctions analogues à celles dos sénateurs à Rome. Ils formaient Tédilité de la 
ville et étaient élus par leurs concitoyens. 

Le culte de Gérés, très répandu en Afrique, devait être tout particulièrement 
célébré à Musti ; les inscriptions découvertes dans cette cité nous le prouvent. 
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Hauteur des lettres ; 0^5 ; 



— 179 — 

DMS 
Q- COSSV 
TIVS I FIL 

FORTVN 

ATIANVS 
SAC P PVA 

LXX HSE 

D{us) m(anibits) s(acrtim). Q(uinttis) Cossutius, i(um't) filCius), Fortuna- 
tianua, sac{erdos) p(ublicus), pCius) v(iœil) a'nnis) LXX. E(ie) s(itus) «(«<)• 

Les deux lettres A et T sont liôes à la S"" ligne. 



Hauteur des lettres : 0'>'045 ; 



— 180 — 



SEXTILIA 

SECVNDl 

NA PV 

A LXIX 

HSE 



M MEMI 
N IVS IIOMA 
NVS I»V 
ALXXXXVU 
HSE 



DMS 
TEUEN 
TIA PRO 
CESSA 
PVA 
LV 
HSE 



181 — 
DMS 
M METI 
LIVS MF 
CORN 
CRECI 
TIVS PVA 

Liin 

M VIII 
HSE 



180 — Sexlilia Secundùta p(ia) viiml) a(nniij ïœix. Hiic) 3(ita) e(st). 
M(arcus) Meminius Romanus p(itts) v(ia)it) a{nnii) IxxxTii. n(ic) s(itu$) 

i8i — DCita) m(anibut) 3(acrutn). Terentia Procesta p(ia) v(iwit) aCnnis) 
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v;h(ic)sCHà)éCst). 

— D^iis) m{anibus) s(acfnim), M{arciis) Metilius^ M(arci) f{ilius) Com{elta 
tribu) Crecitius, p(itis) v(iœit) a{nnis) Hiii, m{eiisibus) viii, H(ic) s(iiîis) e(st)^ 



— 182 — — 183 — 

DMS DMS 

L COMI Q TADIVS VIC 

NIVS VI TOR HONORA 

NCENTI . TIANVS PVA 

VS PV IXIIl MXI DXV 

A XLIII USE HONOR 

HSE 

i82 — D{iis) m(anibiis) s(acnim), L(iiciiis) Cominius Vùicentius p{ius. 
vçiœii) a{nnU) lœii. H{ic) (sitns) e(st). 

183 "^ D(iis) m{anibus) s(acrum). Q(uinius) Taditis Victor Eofioralianus 
p(ius) v{iant) a{n9iis) œiii, m(e9isibîis) xi^ d(iébiis) œv, H(ic) s(itîis e(st) ho-^ 
nor{attui). 



— 184 — 

Virtvii? AVG ET lANO PATRI AVG sacrum 
[Virtutif] Aug(u4tae) et lafto palri Aiigiisto [sacrufn] 

— 185 — 

SVA IMPENSA EXTRVXIT 

ORDONAVIT ET ARCVM PARIETIBVS CONIVNCTIS ET PORTICVS 

ET IN TBMPLO LIBERi PATRIS ET VENERIS SVA PECVNIA FECIT ET 

{mite de la 5»"« ligne) EPVLVM OB DEDl 

.... VSVRIS QVODANNIS OB DIEM DEDICATIONIS EPVLVM. . . . 



• • 



(1) Cf. Comptes rendus de VAcad. a. 1884, p. 83. 
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— 88 — 



» ^ 



ÎTÎ P ?^ 



I: 



Ce texte, curieux h plus d'un titre, 
est connu et figure au S""* volume du 
Corpus sous le n** 1574. Sa date est fa- 
cile à prùcisor. Yorus, on oflet, reçut 
on 163 io titre dH AriTieniacus qui n« 
fut donné à Aurelius que Tannée sui- 
vante ; l'inscription est donc posté- 
rieure ù Tannée 163, mais Verus ayant 
été nommé Parlhiais maximus en 
105, et co titre no lui étant pas donné, 
notre loxto no peut avoir étc gravé 
que dans Tintervallo, c'ost-à-dire en 
104. 

Les hastali étaient armés de la 
lance et placés au premier rang dans 
Tordre de bataille. C'étaient généra- 
lomont aux hommes les plus jeunes e^ 
les [lins vi^^oureux que cet honneur 
(îtait do vol u. 



\% 



g 



â ^ Ë « 



- 185 - (l) 


DMS 


DMS 


CAKLIA BONO 


P FLAVI 


SA MAFICA 


VS FF 


OBSTKTRIX MA 


CORN 


RITA CASTISSI 


FELIX 


MA ET PVDICIS 


PVA 


sima VIXIT 


LXXV 


anniS XXXXII 


M VI- 


M III H S E 


USE 



(l) Nous avons, en outre, copié h 
Musti 15 autres textes funéraires A- 
garant déjà au Corpus, 
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D(tw) fn(anibus) s({icrum). Caeîia Bonosa Mafica ohsteiriœ, marita cobHbH^ 
ma et puàJci8\sima] viœit [ànni]s mxoùxii^ men(sxbtis) ii, H(ic) s(iia) (est)» 

D{iis) m(anibu$) s(acrum). P(ublius) Flavius, P{ubUi) f(ilius), Com(eVa 
Uibu)^ Feliœp(ius) v(ixit) a(nnis) Ixx t?, m(ensibu$) vi; h (ic) $(ittis) e{st). 

C'est la troisième épiitaplie d'accoucheuse que l'on rencontre en Afrique. La 
première a été trouvée à Khamissa par M. L. Renier, et la seconde à Souk- 
Arrhas par Wilmanns. 

Celle qui nous occupe est placée sous un bas-relief représentant les deux 
époux assis derrière une table sur laquelle est posé un pain. Deux amours sont 
de chaque côté de cotte table et soutiennent une longue guirlande dont Tune 
des extrémités est offerte à Flavius par sa femme Crella qu'il tient enlacée. 

Les caractères de l'inscription de gauche, hauts de 0™04, sont très serrés; 
ceux de droite, pleins et espacés, ont O^^CMB. Chaque inscription a 0""53 de hau- 
teur sur 0"18 de largeur. 

La pierre a été transportée dans le jard'n de DordJ Messaoudi. 

Nous ne terminerons pas cette étude sans parler du fameux serpent que les 
soldats de Regulus tuèrent prés de Musti, après avoir dressé contre lui les 
machines de guerre de leurs légions. « Le témoignage de Tubero, reproduit 
«par Tite-Live, Valero- Maxime, Senèque, Silius Italiens, Pline, Florus, Gel- 
< lius et Vibius Seqiiester, no jïermot guère do douter que l'armée romaine, 
« dans le cours do la première guerre punique, ait eu la rare fortune de ren- 
« contrer sur les bords du Bagrada^ un ophidien de dimensions exceptionnel- 
« les. Ce que nos naturalistes ont quelque peine à admettre, c'est que le mons- 
« tre,dont la peau et les m&choires furent envoyées à Rome, où elles restèrent 
« suspendues dans un temple jusqu'à la guerre de Numa.ice, c'est-à-dire pen- 
« dant plus d'un siècle, ait eu la taille que fos textes antiques lui attribuent. Le 
« soukourouyou^ ou boa du Brésil, le reptile le plus long que nous connais- 
« siens, n'atteint pas une longueur de plus de 25 mètres. Le python, ou boa 
« d'Afrique, ne dépasse pas 25 pieds, or le serpent du Bagrada n'aurait pas eu 
« moins de 120 pieds romains (35™, 58) (1).» 11 faut évidemment faire la part 
de l'exagération, mais il est incontestable que les légions romaines eurent de-: 
vaut elles un serpent d'une taille extraordinaire, dont l'espèce peut être con- 
sidérée comme disparue aujourd'hui, à moins qu'on ne la retrouve dans le 
taguergim. qui se rencontre dans le sud de la Tunisie, et atteint jusqu'à 15 
pieds. M. Letourneux prétend du reste que l'on a conservé dans le sud du 
Hodna, le souvenir de serpents énormes, « descendants de celui de Regulus. » 

(1)C. Tissot. Géographie comparée de la province d'Afrique^ t. 1 p. 330. 

) 
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RUINES DE KRAMET 



Les ruines de ^raine^ situées à 20 ki[om. environ au sud de Teboursouk 
sur le versant méridional du Kef-el-Asrog, ont une étendue considérable et 
doivent appartenir à quelque importante cité de l'époque chrétienne. 

Nous y avons copié les textes suivants : 

Sur un bloc calcaire ayant 0'"05 de long sur 0^55 de largo,trouvé sur la route 
de Kramct h Sidi-Djaber, à 800 mètres du douar ; hauteur des lettres : 0"K)&5. 



— 186 — 



I N N M D M 

SEPELVTTA 

A N V A R 1 A 



In nom(ine) Dom(mi) s^fmlta lamiaria. 



I/inscription est accompagnée du monogramme du Christ au-dessous duquel 
est une couronne de lauriers ayant sept fouilles disposées en rayons. Le lapi- 
cide ayant oublié Ti de lANYARlA, i*a placé à la ligne suivante. 

• On a déjà rencontré en Afrique le mot sepullus écrit avec un sigyna^ (Corpus 
I, L, A, n'* 4906,) mais c'est la première fois qu'on rencontre celui do septtUa 

écrit sepeîuUa, 

Bloc de l"»02 de long sur 0"»50 de largo, trouvé i\ quelque distance du précè- 
dent, à côté dos ruines d'une construction carrée ; hauteur dos lettres, O'^OT. 



;^^?-vV^;/kV'v^V-v;v 
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— 187 — 

ROQATVLA REQVIE 
ANNO XXIII 

IN Vkce DOMINI 

Rogaîula requieivU , anno œxiii^ in pa\cé\ Domini. . 

Bloc de 2<*35 de long sar O'^SS de haut et0'»52 de large; ha«t. des lettres,0"10. 

— 188 — 
VIRTVTI- AVG- SACR 

Virtuti Aug{ustae) sacr{ufn) 

— 189 — 

IN nOMI 

NE CRS 

ROOAT 

IVN R 
!IN PAC 

In{n]omùie C(h)r{i)$(i{) Rogat(us) Iun(ior) r(equievit) mpac{e). 



Pour terminer notre travail sur les iniines de la subdivision du Kef, et avant 
d*aborder dans un antre ouvrage, la publication des textes trouvés dans la ville 
même, nous citerons les quelques inscriptions suivantes copiées parmi des 
ruines que nous n*avons pas eu le loisir d*explorer aussi longuement que nous 
Taurions voulu. 
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RUINES D^AIN HEDJAH 



Les ruines d*Aîn Hodjah sont collos (lorancienne Tîllo d'Agbia citée par la 
Table de Peutinger. Elles occupent une assez grande étendue de terrain entre 
Bordj Messaoudi et Teboursouk, A 7 kilomètres environ au sud-ouest de cette 
dernière ville. 

Beaucoup d'archéologues les ont visitées, particulièrement dans ces derniè- 
res années ; nous les avons explorées au commencement de Tannée 1883 et nous 
y avons lu entre autres les quelques inscriptions suivantes: 

Sur le bord de la route conduisant de Tunis à Souk-»-Arrhas: 

— 157 — 

IMP CARS M IVL 

PhUippYS INVIC 

TVS PIVS FELIX AVa 

PONTIKEX MAXIM 

VS TRIBVNÎCIAE PO 

TESTA'] IS œNSVL 

PATER PATRIAE 

procos ET M IVLIVS 

PHILIPPVS NOBILIS 

SIMVS CAES AVG 

PRÎNCEPS IVvcnt. et O 

TACMia SEVERA Aug- . 

coniuœ H* n* 

Mkler Cacsaris 

ET castRoR^m et 

SEnatiis postœrwit 

Ujoxccx. . . . 
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-tô- 

Imp(erator) Caes(ar) M(arcusyiul{jius) {rhiltpp]us invicius, pins, feliœ, Ahf' 
g(iistiis), pontifex maœimus^ tribunidae potestatis, consul, pater patriae, 
[proco(n)«(t4Q] et M(arcus) Itilitis PhiUpptis, nobilissimus Caes(ar) Aug(ttstus), 
princeps i[uventutis et ]Otacillta]Severa lAug(t4sla), coniuœ D{omini) niostri),"] 
ma[ter Caesaris'] et(^ast}r{o]rulm et] seinatus posuerunt, (Millia patsuum)...'] 



Fragment de milliaire: 

— 170 — 
IXXXY 

Prôs de la citadelle byzantine : 

— 151 — 

VSQ AD FINES NV 

MIDIAE PROVINC 

LONGA INCVRIA CORR 

ATQ DILAPSAM RES 

TITVERVNT 

LXXXII 

Ce fragment de milliaire nous parait compléter le suivant que nous n'avons 
pas rencontré mais qui est cité par M. Ouérin et reproduit au 8* volume du 
ConptM sous le n* 10075: 

IMP- CAESar 
C- IVLIVS VERVS MA 
. " XIMINVS PîVS PEL- 

AVQ- GERM- MAX 
SARM MAX DACl 
CVS MAX'PONTIP 
, MAX T P III IMP V et 

C- IVLIVS VERVS MAXI 
MVS NOBILISSIMVS CAES Princ. 
IVVENTVTIS GERM maœ 
SARM MAX DAacVS max 
VIAM A KARTHAQfne 
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Imp(erator) Caeàlar]C(aius) lulius Vents Maximinus pitisfel(ix) Aug(%isi%is), . 
OermCanicus) nuiœ{imtis)^ Sarm{aiictis) tn(aœimus), Dacicus maœ(imtis)f pattr 
tifieœ) inax(imus), t(ribunicia) p(otestate) iii, im{perator) [v e(] C{aiits) lulius 
Verus Maœimus, nobilissimus Caes(ar), p[rinceps] iuventutis, Qerm(anicus) 
\inaœ(imus)], Sarm(alicus) maœ{imus), Dacicus [max(imus))^ viama Kartha-^ 
g(ine) usq(ue) ad fines Numidiae provinciœ longa incuria coniuptam) atq(ue) 
diîapsam restiiuerunt. (Milliapassùum) LXXXII. 

M. Wilmanns, dit avoir rencontré à Aîn Hedjah an fragment sur lequel il 
n*a lu que très peu de lettres, et quUl complète de la façon suivante: ' 



ineus 

que ad fines Numidiae 
provinciœ longa INcw 
R/A corruptam atque di 
hkpsam restUuERWNT 

La disposition des lignes de ce fragment n'est pas la même que celle du iï*ag^ 
ment que nous avons rencontré et du reste, ainsi que le ditfort Judicieusement 
M., le Président de TAcadémie d'HipponeO)* il est difficile d'admettre que M. 
Wilmanns, si habile à dèchiiïï*er Us i nscriptions, n'ait pu lire que quelques 
lettres isolées d'un fragment que nous avons complètement, lu. Notre texte 
n'est donc pas le môme que celui cité par le Corpus^ et il est distinct aussi du 
suivant trouvé par M. Berbrugger à 3600» d*Aîn Hedjah et publié par lui dans 
la Revue Africaine^ année 1848, page 374 : 



YIAM RARISSIMAM 
VSQVE AD FINES NVMl 
DIAE PROVINCIAE LONGA 
INCVRIA œRRVPTAM 
ATQ DILAPSAM RESTl 
TVERVNT 
OJCXV 



(l)Bulletin n« 19, p, IxiU 
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-80 — 

Le ft^agment de M. Berbrugger, celui do Wilmannset le nôtre, appartiennent 
donc À trois milliaires diffôronts brisôs h pou près à la môme haateur. 

La 3* puissance tribunice do romporuur Muximin date ces milliaires de Tan- 
née 237 et la puissance impériale corrcs|K)ndanto porto le n^ V. 

Nous avons cité plus haut sous le n<> 151, uu autre milliaire de la môme épo- 
que et de la môme voie. 



Encastrée dans Tan des murs du môme bordj ; haut, des lettres, O'K)? : 

— 193 — 



SACR 

.....INIVS.... 

.VARIVS DES. 

FECIT 



Près do la citadelle, sur un bloc grossier; haut, dos lettres, 0"',135 : 

- 194 — 
RISSI 

— 195 — 

DMS 

Q ARSAC 

VS QVADR 

ATVSPVA 

LXXXXVIJII 

USE 

D(n$) m{anilms) (sacrum). Q{uinUis) Arsacus Qiuidratus p(ius)^ vixii a(nnis) 
Ixxxxvun; h{ic) si{lus) e(st). 

Près de U précédente; haut, des lettres, 0"10 : 
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- 81 - , " 

— 196 — 
RC 

Dans le bor^j de S/df £raA/rn, sur un cippe ayant l''22 de haut et O^SS de 
large. 

Hauteur des lettres, O^OT : 

— 197 — . 

DMS 

C VALASE 

NIVS SV 

CESSVS 

PVALXX 

H S E 

D(ia) miawbtts) a(acrum). C{aïtu) Valasenhu Succeasm, p{ius) v{iœit) a(nnis) 
LXX ; A(/c) <(/7tM) <<<)• 



Dans la cour du bordj près de la citadelle byzantine : 

— 198 — 

DMS 
Q MORA 
IRE.... 
ANV.... 
HSE 
ttXOR MAR«o 
AMANTIS* 
IMO 

— 199 — 

DMS 
TIRENIA ROgaia 
Fia VIXIT knitis 
XXX use 
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-82- 



D(its) m{anibus) [s(acpum)]. Tirenia Rc{jgaia] pia, vixit a[nnis] XXX. 
H(ic) s(ita) [e(st)]. 



A ^ËS.A.(ymTJ'R(Mactar)^ dans une ancienne basilique sur une dalle en 
marbre ayant 0^8 de long, O^ôl de large et 0»03 d'épaisseur brisée en 10 frag- 
ments. Les lettres sont de la basse époque et ont 0"21 k la 1^ ligne, 0»10 à la 
g%0-055àla3V 



— 200 — 

RYTILIYS EPISCOP 

JNEFYIX'ANNXXffl 
♦n II- D X- 

Rutilius episcqp(tis) in ep{iscqpatu) vix{it) ann(ts) xxiii [m(ensibus)'\ ii d(i^ 
bus) os. 



Cette intéressante inscription, qui est aujourd'hui au Musée du Louvre, nous 
a fait connaître le nom d*un nouvel évoque de Macteur/ Dans cette basilique, 
M. Letaille a découvert depuis, l'inscription funéraire d*un autre évoque. Ce 
dernier texte a été publié par le Bulletin des Antiquités africaines^ t. II. p. 336 
ainsi que quelques autres inscriptions sans importance dont quelques unes ont 
été copiées par M. Letaille et par nous au mois de novembre 1883. 



- 201 — 

NNOS SEXn LaTERANI 
PROCOS CV RVPILIVSSA 



Cette inscription, malheureuseAient fort incomplète, mentionne le nom de 
Sextius Lateranus qui Ait consul de Rome en 197. 
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-83- ■' ■ , X 

Aprôs avoir A*anchi rOTJEID OUSAPHA lorsque de Macteur on se 
dirige vers la Kessera: 

- 202 — 

PRO SALVTE El' 

INCOLVMITATE 

DD NN 

dlOCLETIANl El' MAXIMIANI 

AVGa 

m 

Pro salute et incolumilate d(ominorum) niostrcrum) [D']iocletiani et Maxi^ 
miani, Aug(ustorum), (Millia passuum) III. 

— 203 — ' 

D N 

CONSTANTINO MAXIMO 

VICTORI SEMPER AVG 

BONO RP NATO 

11 

D{omino) n(osiro) Ccnistanlino Maximo Victoria semper Aug{usto)y bono 
' r(ei)p(ublicae) naio. (Milita passuum) II. 

— 204 — 

.D N 

F FLAVIO CLA 

VDIO IVLIAN 

PIO FELICI 

NEMPER AGSTO (sic) 

II 

D(omi7io) n(ostro) f\lorentissimo) Flavio Claicdio Iuliano, pio^ felici, semper 
A(u)g(u)sto, (Milita passuum) ii. 

L'épitèthe de Floreniissimo fut donnée à Julien alors qu'il n'était encore 
que César. Bien que notre copie paraisse fautive à la5™« ligne, il n'en;est rien, 
nous* en garantissons l'exactitude. 



Digitized by 



Google 



— 34 — 

Près d'AJN lOBDJAII» sur la route du Kef à Teboursouk : 

— 2cy5 — — 206 — 

t^cTORU^ victorîis 

iMPERATORVM CAESARVM 

NOSTRORVM NOSTRORVM 

cOL- THVGG- DKVTA • cOL THVG^- devota 

Ces deux fragments ont appartenu à une porte triomphale, élevée par la 
colonie de Thugga^ dont les ruines se voient à quelque distance de là sur une 
hauteur. 

Les deux empereurs dont il est question ne peuvent être que Dioctétien et 
Maœimien, et les deux césars: Constance et Galère. 

Nous avons visité à diverses reprises les ruines dont nous venons déparier 
et qui portent aujourd'hui le nom de I>OUQO-A. rappelant celui de 
Tancienne colonie. Nous ne transcrirons pas ici les inscriptions que nous y 
avons copiées ; elles sont toutes connues, et nous nous bornerons à signaler les 
suivantes dont les copies diffèrent de celles données par M. Guérin dans le 2""* 
vol. de son Voyage en Tunisie: 

. Encastrée dans un mur et entourée d'une mouluro ; haut, des lettres: 0"H)6 

et0»04(l). 

— 207 — 

IMPCAESPLICINlOGALLIENOGEIi 

MANICOPIOFELÎCIAVGPPPMAX 
TRIBPXIMPXCOSI l II DESIG- VPROC*S 
RESPCOLLICINIAESEPTAVRELALEX 
THVGGDEVOTANVMINIMAIESTATI 

QVE BlVs 

Ce texte est très important parcequ'il nous fait connaître tous les noms 
delà colonie. Il est daté de Tannée 261. Notre co[iie diffère à la fois de celle 
donnée par M. Guérin et de celle publiée par M. Wilmanns d'après la Retme 
archéologique i. IV p. 407. La copie de M. Guérin porte à la3«»« ligne TRIB POT* 

A cétè est le ft^agnïent suivant *y haut, dos lettres 0"'I2 : 

— 208 — 

EXTRVXIT EXCOLVlT^t^^ 
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Dans rintérieur du temple dédié à Jupiter et à MiDerye; haut, des lettres» 
0»H)8. 



PRO SALVte imp' M» kVreli Severi Aleœandri 

SEMPER- AVG TOTIVSQVE DOmus divinœ 

ANNO PROC^NS II AVR ANTIOC 



Parmi les ruines d'un autre temple: (\) 

— 209 — 



E INLATA PAGVS ET CIVES 

— 210 — 
QVINQVAGINTA Î^ILIB N MV 



Parmi les ruines d'un théâtre : (2; 

— 211 ^ 

auQ SACRwm 
feliœ BEATIANVS lABERkhllale sua 
multiPLlCAVlT EXCOLVIT DEDîcavit 

— 212 — 

redi TV SPORTVLAE ET LVDI PRAES 

Hauteur des lettres, 0"> IC : 

— 213 — 

AVG SAC 
JGeni ?]o Aug(usto) sac(rum). 
Encastrée dans le mur ouest de roncclnte: 

— 214 — 



DMS 


DMS 


FVRIA 


•G LIVS 


FAVSTIN 


FORTVN 


NI VALXXX 


ATVS PVA 


XV H SE 


LXXXVII 




HSE 


(l) Ouérin t. U. p, 128. 




(2) id. 
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— 35 — 



La môme pierre porte deux autres textes que nous n'avons pas pu copier. 



XTOTB] 



Malgré tout le soin avec lequel nous corrigeons les épreuves de notre trayail 
beaucoup d'erreurs nous échappent encore. Nous nous contenterons de signa- 
ler les suivantes qui nous paraissent les plus importantes : 
Fascicule 1, p. 7. 1. 5, lire CXVI au lieu de CXVII. 

id. p. 9. l. lOflire Septimio au lieu de Septimo, 

Fasc 2 et 3, p. 5. inscription 24, ajouter comme 4»*« ligne : DD Pp. 
id. p. 7. 1. 4 voir la note mômes fascicules p. 28. 

id. p. 8. insc 30, lire INTEQRITATIS au lieu de IMTEGRITATIS 

id. inscript. 37. Les fascicules de VEphemeris epig., parus depuis la 

publication de notre travail, donnent, vol. V, p. 525, 

la lecture suivante : [()blbMihH)l(nUiam'] civ[{]um 

erga s[e] ci ?iO)wrem fl{amo7ii) p{er)p(etui) conlaium. 
id. p. 19, 1. 31. Mve potestalis au lieu de polestate. 

id. p. 21, 1. 1, continuer la ligne par des points. 

id. • p. 27, fragment 6, lire SI MO au lieu de SSIMO. 
id. . p. 28, inscript. 69, lire PlAConVS au lieu de PI AconVS. 
id. p. 29, 1. 12, lire s(ita) au lieu de s(iat). 

id. p. 32. 1. 4, lire a{n)nis au lieu de anis. 
id. p. 32 Le renvoi se rapporte à la page 31 • 

Fascicule 5, p^ 8, in^c. n* 1. 5, lire MARCEL au lieu de MERCËL. 

id. p. 9, dernière ligne, lire /[iliiis) au lieu de F. 

id. p. ll.lnsc 122, 1.3, liroREFORMANTVRau lieu do REFORMATVR 
id. id. 1. 5, lire Mididit. au lieu de Medtdit. 

id. p. 12, inscripr. 123, 1. 6, lire LEG au lieu de FEC. 



Vw- . ;"' . 
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EpigrafhU des etnnrons du Kef. PL IF, 



VZAPPA. — Porte monumentale. 

Gravure extraite du Bulletin des Antiquités africaines, t. II, p. 228. 

(Photographie de M. Poiiissot.) 
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Epigraphie dis ettvirons du Kef, PI, IIU 



VZAPPA. — Porte septentrionale. 

Gravure extraite du Bulletin des Auliquilès africaines, t. II, p. 226. 

(Photographie de M. Poinssot.) 
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EpigrafhU des etwirofts du Kef* PL FIIL 



ZANFOUR. — Ruines d'un temple. 
Gravure extraite du Biiîkh'n des Antiquités africaines, t. II, p. 252. 
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Efigrafhie des ettvirans du Kef, PL IX, 



Gravure extraite du Bulletin des Antiquités africaines ^ t. III. 
(Dessin de M. Saladin, d'après une photographie de M. Mazier.) 
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Epigrapi)U des environs du Kef, 



PL XL 



Plan des ruines romaines de Khanguet-ei.-Kdim. 
( Dessin de l'auteur. ) 




Croquis d*un dessin gravé sur Tune des pierres du pont. 
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Efngraphie des environs du Kef. PL XIII. 



DOUGGA. — (Thugga.) Le temple de Jupiter et de Minerve. 
Gravure extraite du BuUetin des Antiquités africaines, t. III , p. 40. 
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Epigiaf^hif âes em'îrons au Kef, P], XV!, 



MACTEUR — Arc de triomphe. 
Gravure cxiraîie du Bulletin des Antiquités africaines , t. Il, p. 362. 
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Efngrapfjt'e des environs du KeJ PI. XIV. 



DOUGGA. — • (Thugga.) Le temple de Jupiter et de Minerve. 
Gravure extraite du BiiUetin des Antiquités africaines, t. III , p. 40. 
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Epigraphie des environs du Kef. 
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fit €*:rar^ tes mabinMJUX. ftu mtsen^ 
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Croquis des ruines de Zanfour. 
(Dessin de l'auteur.) 
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